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“Iénoti Nulla upido
(est un vieux principe unjversellement admis qu'on n'a aucun

désir pourles choses que l’on ne connaît pas. Pour désirer une chose,

poursentir le besoin de l’obtenir, il faut au moins avoir une idée de

son existence, de sa nature, des avantages qu’elle peut offrir, des
jouissances qu’elle peut donner.

Il serait donc absolument illogique d'attendre que le désir d’une
chose se manifeste avant que l’on songe à eréer cette chose. Dieu,
l’Intelligence souveraine et infaillible, n’a pas attendu que sa créa-
ture ait des désirs pour lui donner les choses dont elle pouvait avoir
besoin. Dès qu’Il l’eut créée, Il la place dans un lieu de délices où tous
les ubjets agrénhles frappaient ses yeux, faisaient naître ses désirs et
lui permettaient de les satisfaire.

Dans l’ordre moral, les hommes qui ont la charge de diriger les
âmes, de créer les oeuvres dont le peuple à besoin pour faire son salut
plus facilement, ceux qui ont le devoir de défendre la religion contre
les attaques de toutes sortes, de la faire mieux connaître des fidèles

et des autres, suivent, en autant qu’il est possible, l’exemple du
Créateur. Ils n’attendent pas que le peuple demande une oeuvre
pourla fonder, ils vont au-devant de ses désirs, de ses besoins et ils
organisent ces oeuvres, les lyi font connaître afin de les lui faire
aimer, désirer, encourager.

Malheureusement, le sentiment n’est pas partout le même sur cette
question et il se rencontre des gens qui croient devoir attendre qu’il y
ait une demande pour ces oeuvres pour songer à leg organiser.

C’est l’impression qui découle naturellement de cet article que
nous prenons dans le dernier numéro du ‘’Catholie Record’” de Lon-
‘‘don: ‘“Il y eut, en ces derniers temps, une assez longue controverse,
‘dans nos journaux et revues catholiques, sur le projet d’agrandir le

‘“champ d’action et d’influence denotre presse catholique et de la
“placer sur des bases plus solides. On a beaucoup parlé d’une dota-
‘tion d’un million, d’un dimanche pour la presse catholique et d’un
‘bureau central d’information. On a discuté sous toutes ses faces la
‘“question d’un quotidien catholique, on a même démontré qu’il serait
‘“possible d’avoir plusieurs quotidiens catholiques dans le pays, si
“‘une agence centrale pouvait obtenirles services des meillenrg talents
“‘qui fourniraient les articles de rédaction, des commentaires sur les
‘‘prineipaux événements, des articles religieux et des études litté-
‘‘raires, le tout pouvant être envoyé à assez bonneg conditions à tous
‘les journaux, ne laissant au rédacteur que la tâche de reeneillir les
‘‘nouvelles locales et de voir aux choses ordinaires de sa tâche. Tout
‘cela est très bien; mais, on méconnait la considération trés impor- |
‘‘tante qu'il est inutile d'offrir en vente un article pour lequel on n’a
‘‘pas créé de marché.’’

En d’autres termes, 1 ‘Catholic Record’ est davis qu'il n’est
päs opportun de fonder des journaux catholiques quotidiens de lan-
gue anglaise, parce qu’il n’y a pas de marché’’ pourde telles publica-
tions.

C'est-à-dire que si l'on publiait un journal quotidien anglais
catholique il ne se trouverait personne pour l’acheter et encore moins
pour le lire. Sans donte, si telles sont les conditions, chez les catho-
“liques de langue anglaise, il est bien inutile de faire les sacrifices
énormes que requiert la fondation d’un journal catholique quotidien.

 

“ #

Podrtant, qu’en savent-ils, ceux qui disent cela? A*t-on jamais
teñté l’expérience d’offrir aux catholiques de langue anglaise un bon
journal quotidien, leur donnant tous les renseignements que lenr
offrent les journaux neutres ou protestants et leur offrant, en plus,
une rédaction saine, catholique, édifiante ?

Comment peut-on décider, à priori, sans aucune tentative pra-
tique, que les catholiques de langue anglaise ne ‘‘veulent pas” d’un
journal quotidien catholique?

Est-ce par le peu-de suecès que les journaux hebdomadaires ob
tiennent? Mais, on avouera facilement que dans la plupart des cas.
les journaux habdomadaires ne répondent pas aux besoins de Ja popu-
lation; que les familles mêmes qui reçoivent un hebdomadaire catho-
lique, reçoivent un ou deux journaux quotidiens, qui, nécessairement.
ne sont pas catholiques, afin de se tenir an courant des événements
journaliers.

Pourquoi les familles catholiques ne remplaceraient-elles pas ce
journal quotidien anticatholique, par un bon journal. s'il lui était
offert? Les catholiques d’autres langues que l’anglais n’ont-ils pas
leurs journaux quotidiens qui, sans être des phénomènes de succès,
réussissent quand même à traverser les crises les plus difficiles et
font tn bien énorme dans la population catholique!

Est-ce que le fait de parler la langue de la majorité protestante
est un obstacle insurmontahle pour les eatholiques de. langne anglaise,
à la fondation et au suceds d’oenvres aujourd’hui nécessaires à la eon-
servation de la foi?

Si tel est le cas, que devons-nous penser des gens qni font tous les
efforts, qui prennent tous les moyens pour anglifier trs catholiques
d’antres langues, sous prétexte que l’unité de langue dans l'Eglise
rendra le ministère plus facile et plus fruetueux?

Est-ce que cette anglification n’aurait pas pour résultat de faire
disparaître, au Canada et aux Etats-Unis, les seuls journaux catholi-
ques quotidiens qui existent, sans ajouter aucune chonce à la fonda-
ttion de quotidiens catholiques anglais?

‘N’est-il pas étonnant d'entendre des catholiques de langue an-
glaise dire, dans la province d’Ontario qu’il leur est impossible de
faire vivre un journal quotidien anglais?

Eh quoi, ne sont-ils pas assez nombreux pour le faire? Alors,
comment se fait-il qu’ils se disent la grande majorité, qu'ils se con-
duisent commes’ils l’étaient, qu’ils parlent comme s’ils l’étaient.
qu'ils parlent comme s’il n’y avait pas d’autres catholiques dans la
province?

Pourtant, prenons les seuls diocèses d’Ottawa, d'Alexandria ct de
Pembroke, qui pourraient facilement être desservis par un journal
quotidien publié à Ottawa, et qui le sont on réalité par les journaux
déjà existants ; il y a dans ces trois diocèses, 62,684 catholiques qui ne
sent pas de langue française. Est-ce que cette population n'est pas
suffisante au suecès d’un journal catholique quotidien bien fait?

Car, il ne faut pas oublier que les eathol*ques ne seraient pas
seuls à recevoir ce journal.

Fant-il eroire que l'influence néfaste de la mauvaise presse soit
déjà si considérable chez ces catholiques pour qu'il soit impossible
de les convartir à un bon journal?

Si tel est le cas, n’avons-nous pas raison de dire que si nos eatho-
liques de langue française perdent leur langue, ils sont dans un
danger extrême de perdre leur foi? N’avons--nous pas raison de dire}
avec Sa Sainteté Benoit XV que notre langue c’est la sauvegarde de
notre foi?

Pourtant, nous ne sommes pas encore entièremont convaineus de

la pervérsion absolue du sens catholique chez les fidèles de langue
anglaise. Même après l’assertion catégorique du ‘“Catholie Record”,
nous croyons qu'il y a encore de l'espoir et que la fondation d'une
oeuvre de presse réellement correspondante aux besoins et aux désirs
de la population serait reçue avec faveur par la population catholique
de' langue anglaise.

Cependant, la meilleure manière de connaître le sentiment dos
catholiques anglais sur cette question, c’est de leur mettre» un tel
journal sous les yeux, car, comme toujours, ‘‘ignoti nulla eupido‘’.

-
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Les Cercles catholiques de Voyageurs de Commerce de Montréal, do
Québec, de St-Hyacinthe, et de Ste-Marie-de-la-Beauce, se réunis-
sent à la Villa St-Martin, à l’Abord à Plouffe, sur l'invitation du
Cercle de Montréal, pour fairc la revue de leurs forces, se con-
naître et s’encourager à l’apost olat.—Journées remplies de foi et
d’action. — Le programme des conférences.

—pes

Catholicismintégral, convaine (
et militant, patriotisme éclairé et
déterminé, telles sont les deux ca-
actéristiques des Voyageurs Ca-
tholiques de Commerce qui, les
samedi et dimanche, 28 et 29 sep-
tembre, se sont réunis à la Vila
St-Martin, à l’Abord-à-Plouffe,

pour se voir, se parler, resserrer

les Tiens de leur organisation, re-
passer en revne l'oeuvre faite jus.
gu’iej et tracer les plans de bn-
taille pour l'avenir. Car le Voya-

seur catholique est un lutteur, Les
retraites fermées ont introduit
dis sa vie quotidienne un idéal
qu'ils ne connaissait pas.

Au cours de ses péréginations, à
travers les villes ot les villages,
loin de sa famille, loin de ses ands,
exposé à toutes lcs tentations et,à
toutes les défaillances, le voyageur
de ecommerce était devenu le col-
perteur du mal par le mauvais
exemple.

Les retraites fermiées ont fait
d'hommes faibles, des défenseurs
de la foi catholiqne et de la langue
francaise, tels qu’il s’en rencontre
rarement.

Les voyageurs de commerce ea-
tholiques sont réellement une élite,

élite d'apôtres, mieux placés que
n’importe qui pour répandre les
bonnes idées, faire respecter lo
religion et la langne de leurs pères.
Il suffit d'avoir passé quelques ins-
tants avee ces hommes, de les avoir
interrogés et entendus, pour sc
rendre compte de tout le bien
qu’ils peuvent faive et qu’ils fon
en réalité,

Lear | unique  préocenpation

après avoir rempli leur devoir d'é-
tat. est de dépenser leur temps !i-
bre à la diffusion des bons livres
et des bons jonrnaux, de combat-
tre le Hhhenhème dans quelane bou
da qu’ils le rencontrent. de faire
installer dans les hôtelieries, les

magasins ct les mnaisong privées,
es images du Sacré-Coeur. de
fuire respecter partout et toujours

les droits de la langue française

sur chemins de fer, an télé-
nbone, répandre sur les questions
d'actualité, d'opinion saine, l'opi-
nion catholique, opinion qui est
regardée comme une autorité par
fous cenx qui l’entendent. ear tout

le monde sait Timportance que l’on
attache aux idées du voyageur de
ecommerce, qui est toujours un
homme instruit, débronillard, pa-
raissant bien au physique et ina-
tuant facilement la parole.
Les Cercles Catholiques

les

de
| Voyageurs sont au nombre de qua-
‘tre: Je Cerele de Montréeal, lo
Cerele de Québee, le Cerele de St-
de-la-Beauee. Ces Cereles forment
une association, qui porte le nom
Jd Association des Ceveles Catholi-
ques des Voyageurs de Commeree,

Les ‘“journdes sociales’ organi-
sées par le Cercle de Montréal,
ii viennent de se terminer À la
Villa St-Martin, ont en pour but
de réunir les membres de ces qua-
tre cercles afin de se connaître les
js les autres, ‘discuter. ensemble
es meilleurs moyens de faire le|
bien dans leur sphère, et tirer de
ces entretiens fraternels une nou-
velle force, un enthousiasme plus
solide, une convietion plus pro-
fonde. Un court voyage à travers
les nombreuses conférences qui
ont été faites pendant ees deux
jours d’étude donnera une idée
assez complète à nos leeteurs .de
ce qu’est le Voyageur de Commer-
ce catholique, de sa préparation
A l’apostolat, et de l'influence
qu’il exerce autour de lui.

Tel était le prorgamme
tude :

Le voyageur de commerce: Ce
qu’il est; son rôle dans la société ;
son rôle dans la société. Comment
ses voyages et ses nombreuses re-
lations lui permettent d'exercer
nne grande influence pour les
bonnes causes.
Comment se préparer à excreer

aussi pleinement que possible cet-
te influence :

(a) Les retraites formées.
(b) Les Cereles des Voyageurs

de Commerce.
(¢) La bonne camaraderic en

tre les membres de l’Association
Catholique des V. de C.
“ Manières d'exercer cette
finence :

(a) Pour la cause religieuse: le
bon exemple, fs conversations, la

d’é-

in- L ee - J.-Albert FOISY,[PEEN num

 

sobriété, etc,
- -

  

 

 

(h) Pour la cause patriotique:
la langue frangaise dans les ho-
tels, les cheming de fer, au télé-
phone, etc.

% % #4

LE VOYAGEUR DE COMMERCE

Après le discours  d’ouverture
où M. le présideut du Cerels de
Montréal rouhaita la bienvenue

aux mesubres des Cercles visiteurs,

passa en revue les progrès aecom-
plis par l'oeuvre depuis la date
cle sa fondation, c'est-à-dire de-

puis quatre ans, et expliqua le but
de la réunion qui est de se connai-

tre et de s’encourager mutuelle-

ment à remplir l'oeuvre 4 aposigy
lat de Voyageurs de Commerce
M. Girouard, président du Cerele
de St-Ilyacinthe expliqua ce qu’é-
tait le Voyageur de Commerce.
Le voyageur de commerce a rem-

placé le marchand ambulant. I
est né uvec le chetuin de fer. IH
voyageait jadis avec de grosses va-
lises encombrantes qui sont rem-
placéts aujourd'hui par le eatalo-
gue, heaucoup plus facile à ma-
nier.
Le voyageur ne f'ait son chemin

que s’il sait présenter et faire
acheter la marchandise qu'il pré-
sente.

1 doitdone étre intelligent pour
se rendre compte de l'utilité, de
l'avantage et de la supériorité des
marchandises qu'il représente,
peser d'avance ie pour et le con-
tre, prévoir les objections ct pré-

parer les réponses, savoir parler
et se faire quand les besoins de la
cause le réclament, être diplomate
ct avoir bonne apparence.
A ces qualités il doit ajouter

celle de travaillenr et d’homme
d'énergie, ct ne ait pas se laisser
abattre par l’isolement et les mé-
comptes. ll

Enfin il doit être honnête dans
la présentation de ses marchandi-
ses et toujours loyal dans la con-

(Suite à a troisième page)

AU JOUR LE JOUR
Ca va bien

 

La situation sur les fronts de
bataille est plus brillante que Ja-
mais. Les Belges ont eux aussi KE -

clenché une offensive, pris Dix-
mude, Zarren, Stadenberg, Pass-
chendacle, Moorslede et une partic
de Westroosebeke, soit une avanee
de plusieurs milles. On dit aussi
qu'au cours de ces opérations, ils

ont fait près de 5,000 prisonniers.
Plus-au sud. les Anglais oni

lancé une nouvelle attaque contre
les ligues allemandes près de St-
Quentin, sur un front de 35 milles.
lies progrès accomplis sont consi-
dérables et les troupes alliées, y
compris les Canadiens sont déjà
entrés dans les-fanbourgs de l’irn-
portante ville de Cambrai.

L’offensive  franco-amérieaîne
entre Saint-Quentin et La Fore
n’est pas non plus restée sans ré-
sultats. La ligne française au
Chemin-des-Dames, point d’impor-
tance capitale. à été avancée de
deux milles et on annonce du front
francais que les Allemands ont
commencéencette partie du front
une nonvelle retraité.
Pour bien illustrer l'excellent

travail accompli par les troupes
alliées sur le front del'onest en ces
dernicrs temps, il suffit de se rap-
porter à une dépêchede Paris, en
date dn 29 septembre qui dit que
les troupes françaises, anglaises,
américaines et belges ont fait au

cours des trois derniers jours, 40,-
000 prisonniers et pris 300 canons.
Depuis le 19 juillet, ajoute la dA-
pêche, nous avons fait 200,000 pri-
sonniers, pris 9,000 canons, 20,000
mitrailleuses et une quantité énor-
me de matériel. On ne compte là
que le travail accompli sur le front
de l'ouest.

En Macédoine

Sur ce front, les progrès sont
plus que considérables et surtout
constants et la situation bnlgare
semble tout-à-fait désespérée
point de vue allemand.
ches ont beau dire que
d'armisticee du
Maniloff n'est pas sérieuse, il est
guère possible de les eroire,

Les journaux de Vienne pré-
voient que la réaction politique
bulgare aura son retentissement

  

 

 

LES TROUP
INT ENTREES

 

$
eu Autriche qui opèrera probable-
ment une retraite en Aibanie. Tn
tout cas, la presse allemande ad-
met que Pheare grave est arrivée

pour la patrie,
Une dépéche qui nous arrive ve

natin annoee que fa Bolgarie a dû
se plier aux demandes des Alliés et
qu’en couséquence on lui à accordé
armistice demandé, Voilà ussu-
rément un évènement important et
pour des Alliés et pour les ennemis
et qui contribuera certainement à
uvancer la date de la paix.
La Bulgarie ainsi sortie de la

guerre, lu Turquie se trouvera en-

tièrement isolée de ses alliés et il
lni faudra avant longtemps de-
mender la paix si elle ne veut pas
s'exposer à disparaître.
La paix bulgare donnera aussi

une impulsion considérable au
mouvement pacifiste autrichien et
avant des mois nous verrons peut-
cire une Allemagne abandonnée à
son sort et obligée de rendre eomp-
te de ses turpitndes.

M. S. Genest

L"‘Avenir du Nord‘, dans sa
Chronique d'Ottawa, dernier nu-
méro, fait l'éloge suivant de M.
Samuel (ienest, président de Ja
Commission scolaire catholique:

“Certains amis de M. Sam. Ge.
nest, le courageux défensenr des

 

 

[droits de notre lan;rue en Ontario,
ont forme le lonable projet de Ini
présenter un témoignage tangible

la reconnaissaner de tous les
Canadiens français de la ville.
Une liste de souscription a été ou-
verte et nous eroyons qu’elle se

de

remplira rapidement et abondam-
mert.

(SM. Genest a en le courage de
ses opinions malgre la défaillance
dé coux-là même qui enssent “thee
nous défendre. IH a mis son
voir, son esprit lucide et clair ain-
“1 que son éloquenee de tout prr-
nier ordre au service d'une «anse
qui semblait bien grate
qu'il a défendue avec la ferveur
d'un apôtre, Si ceux qui se pro

«lament les défensenrs de notre
langue et de notre foi à toutes les
Saint-Jean-Baptiste avaient fait
ln moitié autant de travail que no-
‘re ami Genest, la eause aurait été

depuis longtemps Par
malheur, 1 y avait de petits inté-
res personnels à satisfaire, de pe-
titechaines à venger, des passions

politiques à développer. et c'est
pour cette raison que AT, Genest a
combattu pour ainsi dire seule

“Ha été à la peine et il n'est
que Juste que nous sachions le
miettre à l'honneur.”

De la baleine

La “Semaine Paroissiale de
Fall River dit que l'on vendre
bientôt, en Angleterre, de la vian-

de de baleine en boîtes, provenant,
d'usines spéciales installées en Co-
inmbie Anglnise, et elle donne en-

suite les détails intéressants qui
suivent.

“Bientôt on vendra en Angle-
‘“terre de la viande de baleine en
‘“boîtes, provenant. d'usines &pé-
‘“eiales installées en Colombie Bri-
“‘tannique.

*“Quoique la baleine passe pour
‘être en voie de disparition, il en

‘reste encore ; en 1916, on en a pris
“871 sur la edte du Pacifique de
‘‘J'Amérique du Nord; en 1917,
“588, Une geule peut donner jus-
‘‘an’à 15 tonnes de viande; c’est
‘““‘l’équivalent din: troupeau de 30
‘‘hocufs. N'était la couleur plus
‘“ foncée, le consommateur d’un fi-
‘“let de baleine croirait déguster
‘“urr excellent roast-becf. Lia pean
‘*de la baleine peut être tannée ot
‘“fournir entre trois et quatre mil-
‘“le pieds earrés d'excellent euir.””
La baleine est assurément de

tailie à régler une grosse question.

Sa-

gagnée

Plus clair

La rumeur veut à Paris que le
baron Burian, le ministre des Af-
faires étrangères on Autriche-Hon-
eric, rédige bientôt une nouvelle

note de paix. Cette dernière no-
au! te serait pratiquement dans le mé-

Les Bo-!ine sens que la dernière, mais con-
l'offre tiendrait beaucoup de détails.

premier ministre; baron Burian aura certainement
Le

plus de chances d'être entendu s'il
veut parler clairement. On y ga-

nails!

 gne toujours à dire ce que l'on
veut.

x T.P.
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ES CAI  
Nos soldats se couvrent de gloire en Francect sont les pre-

miers à pénétrer dans l’importante ville de Cambrai.
CHESMESTEEety

-- Une nouvelie attaque est lancée, ce matin, parleles

tror.pes anglaises etaméricaines, près de St-Quentin.

—Les Belges ont capturé Dixmudo. — Une autre

avance des Français après avoir pris Urvilliers, point

tres important.

 

Au front Anglais
Londres, 50 — De la Presse associée — La chute de Cambrai est

imminente, mais cette placo est déjà sans utilité pour l'ennemi. C’est
la wéme chose pour St-Quentin. Avec la chute de ces deux villes,
l'ennemi devra réajuster complètement sa ligne de feu entre la Searpe
et l’Oise.

Londres, 30 — La vingt-troisième division navale a atteint les
faubourgs-sud de Cambrai, et les Canadiens sont daus les faubourgs
nord-ouest, d’après un communiqué officiel du maréchal Haig, hier
soir. ;

Lez Américains et lee Anglais ont commencé une nouvelle atta-
que au nord-ouest de St-Quentin. EM la bataille fait rage entre St-
Quentin et la Scarpe, c’est-à-dire sur un front de 35 milles.

UNE NOUVELLE ATTAQUE, CE MATIN

Des quartiers-généraux en France, 29 — De l'agence Reuter —
Attaquant an point le plus fort de la ligne Ilindenburg, entre St-
Quentin et Ie Catelet, les troupes américaines et ‘anglaises ont lancé
une grosse attaque à six heures, ce matin.

Pendant la nuit l’ infanterie a fait une attaque préliminaire avee
suerès. Une partie des troupes américaines, au eri de ‘‘Lusitania !””
s'est avanecée d'abord, avec plusieurs chars d'assaut, se dirigeant vers
Vendhuile. où passe le canal de St-Quentin.

Des prisonniers allemands ont dit que l’ennemi avait neuf divi-
sions de réserve. Les Alliés s'attendent à une énergique résistance.

vr BRILLANTE VICTOIRE DES CANADIENS-
Avec l’armée canadienne en Franee, 30 — Voici les succès rem-

portés dans la bataille d'hier pale corps expéditionnaire canadien.
Lestroupes ont pénétré à environ 5 milles, avee la possession du

Canal du Nord. et la possibilité de tournerla position ennemie à Tyôhai.
Elles ont capturé le Bois de Bourlon, qui donne snr Cambrai, et dont

la chute peut s'effectuer dans quelques jours. Parmi les prisonniers,
on compte 71 officiers et 2300 hommes, avee un total de 3000 a 4000
hommes de la meilleure apparence comprenant surtout des Prussiens
et des Hanovriens. Nos pertes sont moins considérables que le nom-
bre de prisonniers. Nos hommes allèrent au feu en chantant com-
me ils le firent à Amiens, et i!s furent également confiants en la vie-
toire.

Dans la poussée entre Douai et Cambrai, le corps expéditionnaire
canadien traversa le premier le Canal du Nord et attaqua le Bois de
Bourlon, devenu fameux en novembre dernier, alors que l'armée de
sir Julian Byng eut à sa portée Cambrai jusqu'à ce que l’ennemi fit
une poussée sur le flane sud de son armée.

LA VILLE DE CAMBRAI EST CERNEE

Londres, 30 — Une division anglaise a {traversé le canal de la
Seheldt au moyen de ceintures de sauvetage, de mats, de radeaux,
er de ponts improvisés, et à attaqué les principales lignes de défense
d'Hindenbarg autour de Bellenelise, et elle a pris toutes les positions
des Allemands.

Les Anglais ant pris Marcoing, Sailly, Palluel, Noyelles, Cantaing
ef Iontaine Notre-Dame,

Les troupes anclaises encerclent Cambrai peu à peu, et le général
Haig, dans son rapport officiel d anjourd hui dit que les Canadiens
ont pris le système de défense allemand connu sous le uom de ligne
Mareoinr-Masnières, atlant au nord jusqu’à Sailly.

EVACUATION POSSIBLE DE LA BELGIQUE

Paris, 30 — De la Presse associée — Le maréchal Foch conduit
simultanément ot avec succès quatre batailles, Et chaque armée se
prête mutuellement secours. Le généralissime seul sait quand il
commencera la poussée décisive.

Les commentateurs s'attendent à ce que les ennemis retirent leurs
tronpes d’Anvers, de Bruxelles, de Mézières et, de Metz.

Londres, 30 — Dépêche de la Presse associée — Surle front sud-

est de Douai, les Anglais se sont éloignés d'Arleux et de Aubencheul-
au-Bac.

Au front Franco-Américains
Londres, 30 — 13e la Presse associée — Repoussant les Allemands

sur le front nord de l’Aisne. les Français ont attdint aujourd'hui le
canal d’Oise-Aisne, ct ils s'avancent le long du Chemin des Dames
vers l'est. dL'ennemi est en retraite en arrière de l’Ailet

Avec l’armée française an front de St-Quentin, 30 — De l’agence
Renter — Les Prançais ont pris Urvilliers, point stratégique le plus im-
portant de la ligne Hindenburg. La priss d'Urvilliers est un pas de
plus vers la prise de St-Quentin, parcs qua là ligne d'attaque des Fran-
çais forme maintenant un demi-cercle autour de St-Quentin.

L'ARMEE DU GENERAL GOURAUD ATTAQUE ,

Paris, 30 — De l'agence Havas — L'armée du général Gouraud
a attaqué ce matin, sur le versant nord des hauteurs de Bellevue, ain-
si que Mont Cuvelet et Beauconville. Les hauteurs qui dominent le
village de Moure, sur le côté ouest du ruisseau Alin, ont été prises.

Les ennemis ont fait de furieuses contre-atlaques, mais ils n’ont
pu reprendre de terrain, malgré l’arrivée de dix nouvelles divisions
allemandes.

A L'ASSAUT DE LA LIGNE HINDENBURG

Londres, 30. — Les troupes américaines ont attaqué !a ligne Hin-
denburg sur un front de près de trois milles, et ont pris Bellicourt et
Nauroy.

(“est le rapport qu'a fait le général Haig, à ses quartiers-géné-
raux, hier soir.

Paris, 30 --- Dans une nouvelle offensive entre St-Quentin et La
l'ère, les Français ont avancé et out fait 500 prisonniers. Les trou-
pes continuent à avancer dans tous les autres secteurs.
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DANS LA LIGUE INTERPROVINCIALE
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RESULTAT ET POURCENTAGE DE CHAQUE JOUEUR, AU BATON ET
AU CHAMP — LEDOUX, BOUCHER, TOBIN ET BEAUCHAMP N'ONT

JOE QUE QUELQUES PARTIES — RECORD DES LANCEURS —
… STATISTIQUES DES CLUBs.

 

Nous donnons ci-après le pourcentage de chaque joueur de la Ligue

Interprovinciale, tant au bâton que duns le champ.

Les quatre premiers, Iedoux, Boucher,ques très intéressantes à conserver.

Ce sont des statisti-

Tobin et Yeauchamnp n’ont joué que quelques parties.

me ken ieme

Au Au

bâton. champ

H. Ledoux. . . . . . . 666 1000

Boucher, E. .. .. 5600 1000

Tobin, J. . . . . . . . 500 1000

Beauchamp, i.. 500 1000

R. Smith x. 459 904

Robiuson, J. . + + + 441 oun

Dufresne, Geo.. . 428 10040)

Rhéaume, H. . . . . 411 821

Corvigan, J. . . . . . 400 946

Ham, J. . . . . . 395 866

Lamphe. . . . . . . . 37 500

McCoy, J. 572 725

St-Amand, P. 359 762

Jolicoeur, W. . . . . 333 1000

Guillet, C. 332 500

Gauthier, D. 333 500

Desmarais, J. 333 1000

Maloney. . . +. . + 333 1000

Ross. J. . . . . . . 383 500

Tacker. 393 1000

Tihéaume, L. . . . 825 934

Gauthier, . . . . .. .. MNT 836

Bre-n, T7. . . . +. . . 3815 914

Smith, S. . . . . . . 300 1000

Smith, G. 294 923

Dagg... .~. 294 952

Baizana, A. 285 900

Auclair, . 1°. 277 840

Dewherst, F. . . . 2372 933

Charron, H. . . . . . 270 862

Gravel, H. ..... 266 400

Meloche, R. . . . . . . 264 - 928

Miller, J. . 261 842

Chouinard, J. 251 775

Brunette, M. 259 636

Duggan, J. 258 934

St-Pierre, À. 258 930

Moran... 258 730

St-Jean, M. .. 250 647

Goggins. . . . . 250 500

Connell. . . . . . . 250 800

Patterson. .. . . . 250 1000

Malette, E. .. 243 TIT

McDonald. . . . à 240 696

Ebhs... 235 583

Fallon. 235 777

RECORD DES JOUEURS,

 

Parisien... ven 232 842

Fahey. . . . . . . .. 227 791

Côté, Ed. .. .. .. . 226 1000

Dorais... ae aan + 222 1000

william . . . . . . 222 1000

Doly... ... ... ... .. 222 600

Barolet. . . . . . . 211 750

Breen, J. . . . . . 210 971

Lesage... cen 208 905
Goderre. . . . . . . 205 848

Smith, N. . . . . . .. 205 650

Sauvageau. . . . . . . 200 750

Marris... ... ... 200 666

Gagnon. . . . . . . 200 1000

Watters. . . . . . . .. 200 333

Lynch... ... .. 187 650

Desjardins . . . 186 861

Durocher. . . . . 185 500

Smith, F. . . . . 181 829

Hicks... ... ... ... . 179 750

Hector. . . . 176 888

Touhey.. 171 937

Hayden, S. 166 837

Hayden, B. 166 77%

Robinson. . . . . 166 500

Proulx. . 154 990

Sauriol. . 147 880

; Gascon... .….…. ... 143 895

Gariépy, A. . . . . . 143 600

Pilon. .. 177 600

Moran. 125 764

Viau... 111 666

Leblanc. 100 931

Byrnes... 100 1000

Lévesue. su 806

Cyr... 1000

Mercier, A. 1000

Gervais. 1000

D'Aoust. 1000

Hamelin. . 1000

Kelly .... 913

Bussière. . 666

Servant... 666

Scott... ee ee 666

Goulet. . . . . . . . 400

Curley... . . . . .. . 400

Raymond... ..... 332

Champagne. . . . . . 250

RECORD DES LANCEURS

D'autres détails intéressants à connaître, ce sont les figures et chiffres

que les lanceurs ont mis à leur crédit dans l'Interp. On verra par là la lut-

te titanesque que ces messieurs les lanceurs se sont livrée au cours de la

saison, et cette compétition amicale q

HECTOR... ... ... ...

ST-AMAND... ... ... Ca

ST-PIERRE... ... ...

SMITH...

BAIZANA... ve eat

DORAIS...

SCOTT... ...

CONLEY...

FALLON... ...

HAYDEN, S.... ...

CONNELL... ... ...

SAVAGEAU... ...

GARIERY...

McGREGOR... ..

ST-JEAN...

TACKER...

J. SMITH...

Lanceurs.

ui a abouti à un “ex-aequo’’.

6 1 15 31 22 9 3

6 1 26 40 40 16 -

Cee ee 4 2 21 43 35 10 -2

Ô. 2 2 15 26 23 10 2

1 1 14 7 3 4 0

. 2 3 31 35 29 10 1

2 0 0 $ 15 2 4

1 0 1 5 8 1 2

1 0 2 3 7 0 0

1 2 24 28 12 11 3

1 2 16 19 11 » 1

1 1 0 0 0 0 «

0 1 10 12 7 1 4

1 4 40 47 21 5 1

RE 0 2 19 19 13 9 €

0 1 12 8 3 à

0 1 8 s 9 0 1

0 1 1 1 9 1 0

G. P. R. H. 5.0. 4b. PP

STATISTIQUES DES CLUBS

Maintenant, la position finale des clubs offre des aspects intéressants.

surtout si on la complète par le pourcentage dans chaque sphère du jeu.

Voici le dernier résultat de l’Interprovinciale pour la saison de 1918.

Clabs AB.

OTTAWA-EST... 366

ROY.-CAN.... … 348

STE-BRIGITIE.. .. 345

STE-ANNE... ... ... 319

HULL... vee ve. ... 318

Tous ces chiffres officiels nous

R. H. Pc.B. P.O. A. E. Pc.(.

115 114 311 242 97 47 BTE

77 81 233 243 75 45 876

53 84 243 224 106 69 827

38 63 197 234 94 84 796

43 61 191 238 126 54 871

sont fournis par M. J.-A. Lafortune,

marqueur officiel! de la ligue Interprovinciale.

 
 

L'UNIVERSITE D'OTTAWA
DEFAIT LE ROYAL CANADIEN

 

JOUTE SENSATIONNELLE A L'OVAL DE L'UNIVERSITE, DIMANCHE.

LES COLLEGIENS JOUENT BRILLAMMENT. — EFFORTS DESES.

5 PERFS DES ROYAUX POUR

QUI LEUR EST REFUSEK. —

VAINEMENT. — LES ETUDIANTS SONT LA !

S'EMPARER DE CETTE VICTOIRE

ST-AMAND FAIT DES PROUESSES

op
_———

Dimanche après-midi, l’Oval de l'U-

niversité était le théâtre d'une ren-

contre sensationnells entre le club de

baseball de l'Université d'Ottawa et

Je Royal-Canadien, de la ligue Inter-

provinciale, qui vinrent à deux doigts

du championnat, cette année.

Les gars de ia Basse-Viile débutèrent

magnifiquement. Ils comptèrent un

point duns la première manche. Mais.

les représentants du “Rouge et Gris”,

de célèbre mémoire, prouvèrent qu'ils

  

savaient eux aussi mauier la balle,

joueurs du Royal suivirent son exem-

ple en jouant un jeu très serré. Mais

ce fut en vain.

Les Collégiens continuèrent à aug-

menter les points. Alors que le score

était de 6 à 4, les visiteurs firent un

effort désespéré pour opérer un ral-

liements sensationne! dans la neu-

viéme. Aprés un brillant début, ils se

virent forcés de laisser là leur travail 

~
~

  
  

 
  

 
 

de géants. Ils ne traversèrent le but Université.

 

MAITLAND,5;
ST. CATHARINES,2

Bien que le St. Catharines avait ali-

ené Farney, McCarthy, Walsh et Do-

ran, de Montréal, sur son équipe. il

ne put prendre avantage sur le Mai-

land, à Toronto, samedi dernier, dans

la première rencontre de détail pour

le championnat de la Canadian La-

Grosse Association. Le Maitland fit

mordre la poussière à ces ambitieux

St. Kits par un score final de 5 à Z.

L'assistance était relativement mai-

gre, à cause du froid qui était tomb‘

sur la Ville-Reine.

MAITLANDS.—Torpey. Whitehead.

Yeaman, Powers, McKenzie, Bullen,

W. Braden, Denneny, Longtellow.

Rountree Rowland, Barnett.

ST. CATHARINES. — Gayder. Sul:

livan, McCarthy, Doran, Farney, May,

Miller, Purdy, Fitzgerald Walsh.

Kalls, Hope.

 

 

Arbitre, Charlie Querrie; juge du

jeu F. Waghorne.

SOMMAIRE.

Premier quart.

1. Maitlands, Longfellow.. . 5,09

Deuxième quart.

2. St. Kits, Fitzgerald. . . . 6.00

3. Maitlands, Barnet. . 4.00

. Maitlands, Longfellow. . 0.30

Troisième quart.

5. Maitlands, Braden. . 2,00

6. St. Kitts, Pople. . . . 3.00

7. Maitlands, Longfellow. . . . 9.00

Quatrième quart

Pas de score.

TY ie a

L'ASSEMBLEE DE LA N, H, A.

 

Rien de nouveau sous le soleil!

La N. H. À. a eu son assemblée an-

nuelle samedi soir à l'Hôtel Windsor.

Le Ottawa, le Canadien, le Québec, le
Wanderer, le Shamrock, le Ontario

:t le Toronto étaient représentés.

L'Association a voté en faveur de la

suspension des opérations

prochain; mais, E.-J. Livingstone. !

l'enfant terrible de lu N, 1! A. à im-1

imnédiatement menacé de fonder une

nouvelle ligue avec des clubs nou-

veaux. ll y eut beaucoup de diseur-

don à ce sujet. Livingstone est allé

jusquà offrir $12,000 à M. E.-P. Dey

pour privilèges de hockey sur l’Aré-

ua de la Capitale. George Kennedy.

le son côté, a mis fin aux rumeurs qui

ont couru à l'effet que le Canadien

jouerait ailleurs qu’à Montréal. Il

1 annoncé définitivement que ses par-

‘les auraient lieu à la pationoire Ju-

dilée,
 a:

LE OTTAWA A SA
PREMIERE PRATIQUE

L'escouade des joueurs de Rugby

lu Ottawa a refusé samedi de remet-

tre leur première pratique, et en dé-

nit de la pluie qui s'est mise à tom-

»er, Jes équipiers ont fait leur appa-

‘ition sur le terrain. Ils ont creé

me excellente impression pour leur

première sortie de la saison. Quinze

‘oneurs étaient en uniforme sur le

‘hamp. Après la pratique, les offi-

‘fers en sont venus à la conclusion

jue le McGill aurait beaucoup de fil

\ retordre s'il voulait contraindre le

Jttawa a baisser pavillon.

Il y aura encore une autre prati-

jue ce soir au Pare Lansdowne.

 

 

et dans la deuxième reprise, ils mi-

rent quatre points à leur crédit. Les

Royaux continuèrent à frapper bon

:t réussirent finalement à égaler le

score dans la quatrière. St-Amand

“tait bien solide dans la buîte. et les

final qu'une fois. Le score final fut de

3 à 5. Le Rév. Père Carey, l’ex-entrai-

netr des Collégiens,était présent à la

partie, et il eut un sourire de satis-

faction lorsqu'il vit ses équipiers con-

tinuer leur marche victorieuse.

LES JOUEURS.

Université. Royal-Canadien.

Receveur.

Nault... ... . «. ..Duggan

Lanceur.

Hayden... . ...St-Amand

Premier but.

Chabot... eee ..Gariépy

Deuxième but.

Dionne... vis +o. ,. Desjardins

Troisième but.

Moran... Cee een . Malette

Arrét-court.

Mahoney... Auclair

Voltigeur gauche.

Peltier. . «+ ++ «. ....Parisien

Voltigeur centre.

Corrigan. . cee .. Smith
Voltigeur droit.

Coderre... ee a

Score par manches:

Royal Canadien. .. .100300001—--5

Côté
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LA CULTURE PHYSIQUE ET
LA RENAISSANCE NATIONALE

UN PAYS A BESOIN D'HOMMES FORTS ET VIGOUREUX, ET DE FEM-

MES FORTES — MENS SANA IN CORPORE SANO — EFFETS SUR

LA PROGENITURE — IL FAUT PATRE UNE GUERRE AUX MALA-

équivalent Tes produits de

à notre établissement.

tiers que les nôtres.

æ

Téléphones

Queen 1188-1189

EPTEMDRE1918

frent d’être privés de leur lait de la campagne.

  
Q

sain -- et d'en être certain.
Savoir par des analyses d'experts que le Lait de cette bouteille qu'on dépose à votre porte est d'une qualité

garantie pour chaque pinte de Lut qu'on achète, Eh bien, c'est à quel

“notre ferme.

Le lait de l'Ottawa Diary est aualisé par des bactériologistes employés

Hs se rendent compte de la quantité de pro-

téine, de caleinm, de matières solidest et de bactéries contenus dans

chaque pinte de lait. Chaque jour, nos inspecteurs visitent les fermes

de l'Ottawa Dairv et nos méthodes sont entièrement hyeidniques, de

sorte que le consonnnatenr ne peut obtenir de meilleurs produits Ta

Maintenant que vous êtes revenu de la campagne — où vos enfants

ont pris l'habitude de boire un lait pur et frais qui a grandement bé-

néficié à leur santé — commencez dès aujourd’hui à leni fournir une

bouteille de notre lait pour boire entre les repas, avant qu'ils sonf-

  

LA certitude d'avoir un lait nche et
sam est une grande importance

pour vous pères de famille.
Et c’est ce que l'Ottawa Dairy'’ est en mesure d'offrir a chacun de
ses clients. C'est une grande chose de pouvoir dire que notre lait est

inférieure à auctnie autre en ce qui concerne la pureté, la richesse et 1a salubrité — v'est conmne lécevoir une

  

  

 

  

 

 

   

   

  

    

    

    

  

  
   

    
  

  

DIRES TUBERCULEUSES.

Paris— M. Henry Paté, député de

Paris, a demandé au gouvernement

français de s'intéresser tout partiecu-

lidgrement {it la renaissance physique

de ce pays. En effet dans un article,

il a fait voir que c’est un problème

d'après-guerre.

M. Paté est président du

national de l'éducation physique

sportive et de lhygiène sociale. Voici

comité

et

tn bel extrait de son cerit & ce pro-

pos:

“Parmi les nombreuses questions

d'après-guerre, celles de l'Aducation

physiue généralisée et- de l'hygiène

sociale se trouvent au premier rang.

Au grand effort accompli au point

de vue militaire, la France devra

substituer un eifort aussi rude, pour

supporter les suites de l'agression
dont elle a été victime et travailler à

sa réorganisation économique.

Anémiée par la disparition de la

meiileure partic de sa jeunesse tom-

bée sur les champs de bataille. affai-

blie aussi par l'incapacité de travail.

partielle ou totale, de ses nombreux

mutilés, de ses prisonniers déprimés,

malades, vieillis avant l'âga, il lui

faudra, néanmoins, combler l'insuffi-

sance de son exploitation agricole,

réadapter sa production industrielle

au temps de paix, développer ses

moyens de transport, reconstruire les

régions dévastées, tirer des ressources

financières de l'expansion commer-

ciale.… parer à la pénurie de la main-

d'oeuvre.

“ La destinée de notre pays ne dépen-

dra plus seulement de l'étendue des

connaissances de ses habitants mais

surtout de leur capacité de produc-

tion et de réalisation. La vie humai-

ne aura une valeur accrue. Les jeunes

générations. Yyritablas réserves de

l'armée du travail, dans laquelle suc-

cessivement, les ‘individus entrent,

passent et disparaissent, devront être

capables de fournir un rendement so-

ctal porté à son maximuin.

Les recrues subissent un entraîne-

ment préparatoire au métier de com-

batiant; les sportifs s'entrainent éga-

lement en vue d'un mateh, d'une com- 
-.04000011x— G p/titlon; les enfants, eux aussi, en

  
 

PE

toute logique. ne doivent-ils pas être

soumis à un entraînement physique.

rationnel, progressif, journalier, qui

a pour objet de développer harmo-

nieusement leur corps, de lutter con-

tre les mauvaises conditions d'hygiène

Técbes par les milieux sociaux el leurs

exigences?

Parler des enfants, c'est parler des

nouveaux-nés, dont la conservation

est indispensable pour perpétuer la

race, Cependant. plus de cent mille

d'entre eux disparaissent annuelle-

ment. en l'rance, avant d'avoir atteint

‘zur première année. Ce chiffre énor-

me représente le sizième environ de

la mortalité totale du pays. Il pour-

rait être considérablement réduit si

ies lois de la puériculture, ‘science de

l'élevags de l'enfant” étaient ensei-

gnées dans les écoles de filles et ap-

pliquées par les mères.

N'est-ce pas encore dans les classes

pauvres, ignorantes ou dédaigneuses

des règles les plus élémentaires d’hy-

giéne, parmi les élèves des écoles

maternelles, que la mortalité infan-

tile sévit aussi avec intensité?

Etudi=z enfin notre législation so-

ciale; elle ignore presque l'enfant et

la mère; elle passe sous silence la

nécessité d'une race nombreuse, forte.

vigoureuse.

“A notre époque, un enfant qui

vient de naître a moins de chances

de vivre une semaine qu'un vieillard

de uatre-vingt-dix ans, et moins de

chances de vivre un an qu'un octogé-

maire”, disait le professeur Cour-

mont. Les statistiques des compa-

gnies d'assurance sur la vie confirment

ce jugement. C'est inadmissible.

La durée de la guerre, le manque

de niain-doeutvre masculine nécessaire

à la production intensive des usines

travaillant pour la défense nationale

ont appelé à l'atelier les jeunes filles.

ls femmes et les mères. La paix si-

;gnée.… la main-d'oeuvre féminine sera

encore indispensable pendant des an-

iiées, Or, comment une femme qui va

‘à l'usine peut-elle élever son nouveau-

Ine? Comment une mère, qui est ab-

(sente du foyer toute la journée, peut-

 
| elle se reposer sur l'école des soins incfficaees”.

  

fera pas exception a la règle.

et Snuvely.

entretien pendant l'hiver.

tre chose, ot cette année H va établir

moyens d'augmenter la production,

ROAMER TROISIEME
A AQUEDUCT

Sur la piste d'Aqueduet, samedi

dernier George Smith, vainqueur du

Grand Derby du Kentucy de 1916, à

défait War Cloud et le fameux

Roamer dans le Handicap Edgemere.

En 1917. ce handicap fut gagné par

Chiclet, et Roamer arriva bon second.

Le Steeplechase de Queensboro fut

gagné par Trumpator. Hérodias, is-

sue de Tétrarque, remporta la der-

nicre course.

 

LES SPORTS
APRES LA GUERRE

M. Norman McFarlane, manufae-

turier de chaussures du Canada, visi-

tait hier la piste de Lexington. Au

cours d'une interview, il a déclaré

qu'il se faisait actuellement en Ca-

nada une organisation dans le but de

promouvoir tous les sports en général

apres la guerre, mais surtout Je turf.

 

     

d'instruire, de nourrir son

 

d'abriter,

enfant?

L'état de dépopulation dont souffre

notra. pays, état qui sera très aggra-

vé après la guerre. appelle d'urgence

la concentration et l'application des

moyens—ils existent—propres À assu-

rer la renaissance francaise. C'est une

organisation à créer au plus tôt. II

appartiant au gouvernement acttfel,

dont nous avons pu apprécier jes ré-

solutions hardies, d'unifier action de

l’école et de l’armée, foutes deux édu-

catrices de notre jeunesse à des épo-

ques différentes de la vie et de la

souder à celle de l'initiative privée,

si féconde déjà en résu'tats, mais en-

vers laquelle, trop souvent, l’appui des

pouvoirs pubiies me s'est traduit 
 

qu'en démonstrations platoniques et

Les fermiers ont besoin d'aide cet automne.

prendre In place d'un homme qui peut labourer.

| fait le Peterboro,

LES CHEVAUXDU CANADA
Les chevaux du Canada font toujours bonne figure sur la piste améri-

cnine, soit comme francs trotteurs où comme ambleurs.

Parmi les plus célèbres de ces chevaux, on

peut mentionner les noms de Chileote, Vie Fleming, Uric Pierce, Net Ray

Cette année ne

Tous ces chevaux ont amplement gagné l'argent pour pourvoir à leur

Le Canada est toujours prêt avec ses chevaux comme il l'est pour au-

des records pour In production.

Allez labourer ou allez

Il faut prendre tous les

 

yr

FELLOWES DANS

Tr —r

L'AVIATION

 

Benny Fellowes, étoile de la Côte

du Pacifique, vient de s'enrôler dans

le Corps Royal d’Aviation. Il a fait

partie des équipes de Con Jones à lu

crosse et il était universellement con-

nu dans la Colombie Anglaise.

 :0: vem

HILCREST DEFAIT
LE PETERBORO

Le Hilerest, champion de la ligne

de baseball de Toronto-Ouest, a dé-

samedi dernier,

de la Ontario

Le score final

pour le championnat

Baseball Association.

fut de 14 à 3.

:0 : a

SUR LA PISTE DE
HAVRE-DE-GRACE

Les chevaux du Commandant J.-K.-

  
L. Ross, le grand turfman canadien,

!n‘ont en aucune difficulté à se clas-

ser bons priemiers sur la piste du

Hévre-de-Grice , samedi dernier,

Cudgel a remporté la quatrième cour-

se et Billy Gelly la cinquième.

 

4

— 14: mn

EL REY REMPORTE
A LOUISVILLE

 

El Rey a gagné la fanreuse course

de deux milles sur la piste de Louis-

ville, Ky, samedi dernier. Rancher

est arrivé troisième dans la sixième

course.

 :0: ’

BAKER FRAPPE 22
COUPS DE CIRCUIT

Frank Baker a frappé six coups de
circuit au cours de la saison de 1918
avec les Yankes . Ceci fait un total

de 22 durant les trois saisons qu’il
passa avec le New-York de la ligue 

 

Américaine.
A
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JOURNEES
. SOCIALES

a. Lea’ +=

"F (Suite de la première page) ; L’OPERATION
currence envers ses confrères.
Le voyageur de commeree est un

homme important: on s’informe
de ce qu’il pense sur telle ques-
tion sociale, politique ou religieu-
se. Sa conduite est serupuleuse-
ment observée, et fait l’objet des
conversations duvillage. Les pe-
tits marchands ont dans le voya-
geur une confiance absolue; or on
sait que dans les campagnes, les
Magasins sont après l’église, les
endroits les plus fréquentés, et
souvent des lieux de réunion.
Le voyageur de commerce, de

par sa position, doit done être un
éducateur, ct a l'obligation morale

- d’être un apôtre, catholique et ca-
uadien-français,
Les voyageurs de commerce si

sont acquis une mauvaise réputa-
tion à cause de quelques émane)

) pés qui n’avaient pas peur d’é
mettre leurs opinions mauvaises
et subversaives. Les autres étaient

NOUVELLES DU MAGASIN H.J. DALY
LE PLUS GRAND MAGASIN A RAYONS D'OTTAWA

AVEZ-VOUS VU LES NOUVELLES MARCHANDISES D'AUTOMNE?
Avez-vous vu EN PARTICULIER les nouvelles carpettes et druperies

nous venons de recevoir?
La qualité supérieure de ces nouvelles marchandises d'automne est en har-

monie avec l'esprit des temps, l’esprit d'économie. Une visite au magasin Daly
est toujours un plaisir, une satisfaction.

LS

   

Enprenant leCoComposé Végétal
de Lydia E. Pinkham.

Plusieurs autresen font autant,
Troy, N.Y.—"Pendant sept mois, j'ai

souffert d'un déplacement, et trois
médecins m'ont dit
qu’il me faudrait
une opération.
J'avais des douleurs
danslebasdu corps,
dans le dos,la tête,
etne pouvais vaquer
À mes occupations.
Ma sœur ayant été
soulagée per le
ComposéVégétal de

3 Lydia E. Pinkharn,
{}Mme conseilla de

“a| l'essayer. J’enaipris
plusieurs bouteilles [|

etee suis maintenant parfaitement bien
esorte queje fais tout mon ouvrage—

et sans aucune trace de mes anciens
maux. J'ai fait part à plusieurs amies
des merveilleux résultats qu'elles peu-
vent en retirer.”” Mde S.J. SEMLER,
1660-6¢ avenue, Troy, N.Y.
Les femmes qui souffrent comme Mde

 ——Avez-vous vu les uouvelles soies avec leurs riches couleurs?  que

——Âvez-vous vu les nouveaux chapeaux—les nouvelles fourrures, les nouveaux
costumes ct manteaux, les nouvelles robes et les nouvelles blouses—avez-vous vu les
nouveaux assortiments de chaussures?

 

 

 
 

 

Chapeaux exquis
$6. A S10.

Notre vollection déià considérable de
chapeaux exclusifs vient de recevoir de
magnifiques renforts. Ce sout d'habiles
reproductions et adaptations des meilleurs
modèles créés par les principaux chapeliers
de New-York et de Paris, avec de nom-
breuses créations de nos propres ateliers,
Les modèles sont origimaux et il v en a
pour toutes les destinations. Il y aura peu
d’embarras à faire un choix avisé dans

Joliesmanteaux et robes pourfillettes
À votre magnifique rayon agrandi,

Nous avons rassemblé une foule du ma-
guifiques et coquets vêtements pour les
petites,

 

JOLIES ROBES

Pour fillettes de 2 à 6 ans.

Ce sont de charmantes petites robes
en épais tissu quadrillé noir et blane
ou en serge voton unie. Les jupes ont
de jolis plissés et arborent des goussets
nouveauté. Le collet est

 

Semler ne doivent pas désespérer, ni se

  

 

GETTE ;
FEMME EVITELi

 

élégamment

  
notre magnifique assortiment de demain.

 
 

  

  

 

 

 

 

 

 

 

 

      

     

 

 

   

plongés daus une indifférence st: pamettre à gepblable épreuve, avant garni de miret qui ajoute sa note de —Au deuxième
rile. LydiaEBPiakham,Post Végéul de charme. Prix spécial pour mardi, 1.69. NOUVEAUX CHAPEAUX D'AUTOMNE
L'Association des C‘ereles C'atho- Ecrivez à Lydia EF. Pinkham Medicine BONNETTES POUR BEBES POSSEDANT DE L'ORIGINALITE

3 1 4 , 1 a . . 21liques des V. de C. est née d’un Co.Lynn,Mass. pour avoir des conseils En velours côtelé, soie, velours uni ct ; 11 y aune note de charme et d’origina-

‘ besoin de réaction, d’une pensée st à v tre dis eur expérience de 40 ans laine fantaisie. Modèles élégants ct lité manifestes dans les chapeaux que nous
d'’apostolat. Cette association est ° isposition, avenants, Prix de .98 à 3.95, offronsenvente et nes We sounnesef

essentiellement une oeuvre de com-|7 TT POUR LE CONFORT DU BEBE Fareds de fixerdes prix extrémenent mo

bat. Constatant le gaspillage des| ‘amais de raconter des histoires ouncauilettes pour Jes Pa en Sole Nos efforts en ce sons ont en comme ré-

énergies, cette association vent Jes] lus que salées. sants motifsfloraux, Prix298 US sultat un assemblage de chapeaux paris
; Mie ; P, ; SY “a os , 3 SE es l’une très grande variété, y a de grandsguider et les utiliser pour le plus| 11 faut mieux i ia camaraderie ‘ granc “ nde grands

à grand bien de l’Eglise et de la| les Voyageurs de Connueree. Ils MANTEAUX POUR BEBES aATrix175 iisdoTomesetomituresdiver
race, 10 doivent pas ouhlier qu’ils sont , : PS ses. À noter les nouvelles combisaisons de

Po Le Chauds, chic et à prix modiques. Ces char- MANTEAUX POUR LE POS : ; ; PE
Au moyen de cette association ‘atholiques et Canadiens:francais. mants manteaux pour enfants Lu —ar Pour fillettes de 2 & 6 es ootpotit ao velours e pee bens. : ? 2 ; , , ¢ : , 2 à : oquets petits aver panne. La plupart de ces chapeauxet desretraites fermées, les mem-| !! faut une amitis franche et loya- nés de tissus riches ot chaudstels que chillie, ve- manteaux en tweed et drap couverte, tous chau- sont dans les PAs en faveur et au- abres fixent leur conduite sur le C, basée sur la sobriété et sur la jours cototé et hearcloth 7 Ils sont cbaude- lement doublés, Nuances de rouge, brun, marine tomue. savoir: brun, taupe, marine et noir.

principe qu ils défendent, et gar- lignité humaine. I faut qu’ils rte"pr de2.95à Sn és. Tailles pour 1, 2 et et noir. Prix de 5.95 à 9.60. Is sont marqués à G.0G, S.UO, 10.00,
dent ainsi les meilleures traditions ubstituent l'humilité à la préten- ; Au deuxième Au deuxième
de la race. ion, afin d'éviter les discussions —

acerbes, enfin ils devront prati-
LES RETRAITES FERMEES tuer la belle vertu de charité, sans Quelques valeurs intéressantes et 7 ;

i nee : ‘aquelle toute association est in- e Nous attirons votre attention sur
M. Rosario coineent, (emer possible ¢ est trés opportunes en ‘es a ces bonnes valeurs en

président du Cercle de Montréal ki 0e Le
° ° Qu > of

aborde le sujet des retraites fer En pratiquant cette amitié, cet- GANTS
mées e bonne camaraderie, les V. de C. , ‘ Co

ee . , -atholiques seront de vivants ex- La demande est sans précédent surtout pour les fourrures de qualité. Jamais les fourrures n’ont joué un pour femmes et enfants.
La retraite fermée est une oeu- * qu seron vivant sex rôle si important dans la toilette des dames que cet automne et il n'y cut jamais une telle diversité de modèles avre de régénération morale et so- mples, ramèneronf au droit che- Juste au moment de la plus gran- avenants 5 1 Ë € > CUE Jamie ste ’ ; Gants pour doz25 en chevreau

; : doi I. . nin leurs frères égarés et restau- de vogue do ce tissu a la mode. ‘ avable, dans ‘es nuances en vorcale qui anit aitolndre toutes les -cront leur classe Sociale Ë Le broadeloth est nn des tissus Notre collection est en état de satisfaire les plus hautes exigences, et toutes nos fourrures possèdent ce gue de sable, mastic et kris,pour
+ >. Ÿ . ey . ; 2 . . . . * ‘; asses de la société. La retraite “ les plus élégants et Pnsbionglles haut degré de qualité qui fait de tout achat chez Daly un plaisir et une satisfaction. Nos assortiments de four- conveniraux HOUVEAUX costume

ermée an régénéré les Voyageurs Charles GAUTIER. pour les costumes et les man- rures sont à leur mieux. Pourquoi ne> pas être parmi les premières à porter les nouvelles fouriures? Prix: 2.25, 2.50 et 3.25.

de Commerce et ceux-ci le savent «oe \ i ka ; ee —Au deuxième Jants en ches veau tau pour da-
bien, car au mot seul de cet re- (à suivre) mes. Notre spécial à 1,75. a
traite fermée, leur enthousiaste s - a Gants en suède de Lille pour
manifeste extéricurement cf four: . lames, blancs, noirs et paste ‘

i . z JUPES DETACHEES AUX RICHES TINTES DE 1.25 la paire. A
applaudissements chalenreux ren- Chandails en laine Brossée L'AUTOMNE Gants pour dames, en soie tri-
dent un hommage public à cette cotés, sans couture, fabrication de. 2 POUR LES JOURS FRAIS DE L'AUTOMNE Venez voir ces nouvelles n ne’ oeuvre de salut. Montréal. : ; ; ,( ; Fowne. 1.50,

Montréal, 30 — Samedi dernier nvaient. ut . : ‘église St Clé ‘lauville. les la mode telles que sable, moutar- Vous trouverez ces J dé hé 4 Gants en cachemirette pour da-
Pie X disait des retraites fer PoeElise aq Clementales de, noix et res tendre. 50 pouces hanalails trè for- upes etac Ces mes, vn noir, blanc et naturel. 50

mées que c’était ‘‘une oeuvre| 9 du courant. à l'âge de 29 nns et quelques de largeur, Prix, la verge, 6.25. cnandaiis trés contor Plusieurs riches tintes la paire.
. oll merveil , ‘ois. Né à Ottawn. Ont. il avait fait Hi ses tables et attrayants. de l’automne. Gants en dane pour enfants.

providentielle, mervei leusement fades commerciales et était venu s'établir —Broadcloth, en noir, vert, vin, Les couleurs sont ol a 1.00 et 1.50.LD 11 y à quatre ans. entrant à l'emploi de [ Je son : Jog: +adaptée_guxtemps modernes” + sneiété L'Air Liquide. à Mnisonneuve, où pourpre, brun, marinz ct bleu. unias ou en deux jupes youtdenouvelles | Boi —Au rez-de-chaussée
Quidira lenombre d’âmes éclai- es aptitudes i la partie technifne attirèrent Prix, la verge, 6.50. tons, comme br ‘ dans toutes Les gaie 4 A i

¥ ; ré entôt sur lui l'attention de ses chefs qui 8 1 un e ans ts os 28 ates i PH 5
“ rees, régénérées par ces deux ou JA ronfièrent la(are dune les branches —Broadcloth, noir, brun africain, mais, pourpre et blanc couleurs de l'artomne. | Bd B D

‘ Qh 1 e leur vaste établissemen il avait pen- so ; i an , se \ i Py
trots Jours or dansla solitude tant un an agi comme démonstrateur dans la PaPERlaverge.750. de lar- et autres riches nuan- prises cout Mainecesdue i B oitines pour ames
e e recuelllemeni s TAITE! oudure à l'Ecole Terhnique. rue Sherbrooke & . y y (OU. le l’aut D SS: € , 5 ju ;

, ay a co t depuis quelque temps il avait représenté ces ue lautomne. Des es présentent de déli- vg Pa? >
ont formé une élite laïque QUI Vi l'Air Liquide dans la provinceet c’est an —Serge Botany tout laine, dans ceintures, ceinturons Mouse combinaisons de # 5 1 * 9 > -
grandissante et qui est déterminée eerecente anilfut attelnt les nuances de gris, bourgogne, en évharpe ct des couleurs, les unes discrè # Une valeur merveilleuse à ce
à faire triompher le règne de ing jours de maladie seulement, pres faon, noire, brun, taupe. 54 pou- gousset leur impr tes, les autres plus (El prix.
Dieu dans le monde Tmi survivent. son épouse, née Laurence ces de largeur. Prix, la verge, 5 50. mont un cachet d’é- voyantes. Et il sera très ) Tu Ce genre de chaussures gagne

de. ; loulé et un fils, Rolland; aussi ses père et —Au deuxième légance. Quelques-uns facile de las assortir ai od chaque saison en popularité, Idl-Sans les retraites fermées Ja nère, M. et Mme J. F. Boyle, d Ottawa. t le collet Tuxed ; a ux | pot4 : 2 UT ont. un frère. Roméo, et quatre soeurs. out lc cotlet luxedo, chandails à la mode. !! les sont à tulons wiilitaire droit
fondation des Cereles Catholiques. Mlle Valédn, Mme ILL CClhistieLes d autres le collet ven a d'amples et d’au- d'une hauteur moyenne et mode-

+ « 4 AA 1 ef Lda), jane, en religion oeur te- carre ous aux prix "es HP oe ’ ' 2 àdes V. de C. aurait été impossible serthilie, des Soeurs (rises de ln Croix. très modérés de tresde plissées, Ce sont lé y mn los fonnes tie hauteà la
ous d'Ottawa, Ont. ct Mme Emile Bénard e bonnes valeurs spé oie, ve lig cur donk une ap-

LES GERCLES DE VOYAGEURS ‘Frey 4 Montres, $12.50 $13.50 ot $15.50 tate me minh purer Clégante. Bles som 1h
) G. M. LePa r, prêlat domestique —A briques en chevreau, noir et brun.

DE COMMERCE ‘a archidiiucre avait bien voulu se rendre Les chandails de la série à 15.50 ont des toques en u deuxième 11 serait viseux d'insister sur la. ‘our offirier à la bénédiction du corps et le pareil. —Au deuxième $13. 50, 15.50 jusqu’ à ‘$30. rapide augmentation du volume

, . 2 . vrod, directeur-gérant du Dominion Weld : sertnineme i + 1 . fam
ments de combat alguisés et soli- ing Co. Alex. Debien. ete. d’égaliser l'ouvrage de distribu- et ils ont certainement de quoi vous charmer. Prix, 1s vre. : 36pu galiser ouvrage de 5, 5.75 et 6.75 ke BD

i i t t ' Pributs floraux—M. et Mme J. F. Boyle, ; paire, 4.75, 5.70 et 6.75, Avoine Robin “Hood, Qua ker où Pu-
des qui viennent se TELrEMPPC! l'Ottawa, couronne: famille Jos. Boulé, tion et conserver la force d'hom- CARPETTES Tapis de laine -- Tapis rity, le paquet .. C3

ans le bain de retraites fermées outfe.couronnesemployésdeL'AirPigut mes pour gagner Ja guerre. Il y Un série considérable do de Perse — Tapis en naît. Sel de table, 5 sacs ç 25
et des assemblées régulières de je paontrial, arche; exéeutif L’ Air Liquide a dans tout le magasin, un nom- magnifiques patrons conve- Tous a prix modérés ot Sumon rose, grande dimension. 53

cercles où l’on pense tout haut et] “ns. Bernard.Québec eroixs Cérand et bre considérable de choses con- nous pour toutes ls pières des dimensions modèles, Fives au lard, ‘Treintz. la boîte. 25 eroyions pouvoir

où l’on s’instruit. aille VBoneATot SeHC 0Bee venables pour faire des cadeaux de NA oven ota PERSES Lait condensé marque Betty. la AT Sores4 . vie. M, A . L. 1ristie . 2 in - . ais 8 1
Les cercles, au nombre de qna- yeiteh, D, et Mme JR. Bogle, d'Ottawn. et bien des choses peuvent être sieurs aap sans pt Tour housses, draperies, boite .. . Ce .39 tients ont

1 û ÿ 1131 - t 2 > . Ky i SSP £ ; A :

tre, visent plutôt H recucillir la C'Air neevemarersonnel achetées à meilleur marché main- res ot sont très attrayants. coussins, boîtes et tentures, Epinards,laboit eeCT ps exeédé la demande

qualité plutôt que la quantité. Bi Bille. 4Dttaws M Re Moe Ernest tenant que plus tard. (Quand il L'assortrment comprend la Perse cst sans égale. ty en etats aver sauce, a et c’est ainsi que .
+ . . M) ug arian has. T- “atre v . \ 05 Ki y À .C’est. pourquoi les cercles exigent iurd, Québec: Mme I Leblanc borda. vous faut payer plus cher pour des produits des meilleurs Dans votre vas assortiment, bouteille CU 095 nous pouvons les

y, : Plo M 2 ; fabrirants du monde 8 vez : orfrir en cette -de leurs membres qu’ils assistent | Plouffe, Mme R. Borremans, employés de la un article, vous devez le payer ! ! le ot sont vous pouvez facilement Radis évaporé de Heintz, la bou- f tte sai
e So, Co, Rens maison Freiman. d'Ottawa: M. et Mme , A . abzolamen* recommunda- trouver la couleur que vous il I 25 son, Ils sont en

aux retraites fermées, qui seules "souis Bilodeau, M Let Mme D. Milard. En plus cher; et :es prix continuent désirez et au prix qui vous teille lon véeuna, bien

 

Les Cercles des Voyageurs de
Commerce, dit en réponse M. J. A.
Trépanier, Jième président dv
Cercle de Montréal, sont nés d’une
pensée d’apostolat à la Villa St-
Martin. Leur but est d’organiser
les forces éparses des V. de C., les
réunir et les diriger vers l’action
sociale catholique. neCharland et,CharlesBernardendeNoël articles est en cv moment À sont point le plus critique. Ce phonez Lente No 8 10706 pour hommes

Patrie. 1 ; religion. tele os Leblanc.’ de l'Aboru à-Plouffe: M. et out ; . qui nous rend doublement aisés de pouvoir annoncer un Queen 5040 Patente No 8 Sf 2 0
atrie, ; angu e, . g ’ LU Ime Gi. Rochefort. M. J. L. Bilodeau, de la Pourquoi ne pas faire en sorte bon assortiment à des prix établis, d’après une achat spé- Thé B. O. P.. de .7V, pour .. .. 59 ae)

sont les réalités sublimes que veu- paie privet Nea et qu’il soit inutile pour notre gou- cial fait il y a quelque temps. Marmelade d’oranse, boîte de 4 li:

lent défendre les Cercles Catholi-{ iaker et L. Hoy. ‘de le maison Letendre et vernement de faire une telle dé- NOUVEAUX RIDEAUX NOUVEAUTE EN MARQUI- vres .. .. Cee ee ee ee .95

ques des V. de C. He POLE AR

a

ranide était repré fense; ou pour nos marchancs - , SETTE ; Vinaigre blanc pour cornichons, le
s is entièrement aux ensei- Selle: comptable Tyrnball,gérant 7 ». Jar ’ À Nous venons (l'admettre à nos rayons un assortiment gallon. ; 89
oumis nu ot ab re. Adm. eharhontean. J M. Lambert. ee d’engager des commis supplé- de choix de magnifiques rideaux en marquisptte avre Beurre de erèmerie de choix, la }i-

gnements de l’Eglise, les membres| {files Augustine ot Antonine Debien, Blan. mentaires, cela en achetant les bordures ourlées et unies. Jolis motifs appliqués. La vre .. 52

de ces cercles sont des instru-

réussissent à former une élite, qui

‘rvice fut chanté par M. le ‘curé TJ. A, Bou-
3885 aver les ahbbbés A. Legendre et H. Bouc
uillet. comme diacre et sous-diacre, tandis
ue le choeur. sous la direction de M. L. C.
joulanger, rendit Ia messe des Morts de Pe
si. L'inhumation & en lieu au cimetière
‘e l'Est. dans le lot familial,
Le deuil étnit conduit par son père, M. T.

Boulé et* Boyle. son bewu père, M. Jos.
es beaux-frères, MM. Emile Bénard et Jo-
aphat Boulé. Un grand
onnes sssistaient aux
esquelles M, O. Arrhambanit.

nombre de
funérailles,

per-
parmi

d'Ottawn,

‘he Brunet et Mme N. Brady, M. A. De

tont deux cent dix messes,

Magasin
NOEL! — Cominencez a faire vos

achats de Noël de bonne heure.

Le gouvernement des Etats-Unis

vient de défendre aux marchands

cadeaux de Noël maintenant, afin

   
 
 

 

bles pour la durée.
Tapis en fibre — Rugs 

C’est le meilleur temps pour les
garniturés de maison

Vous trouverez que c’est un plaisir ot une satisfaction
—de venir de suite voir les bonnes choses que nous avons
surtout en tapis, varpettes et perses.

nuance est d'un riche ivoire. Ils ont 36 pouces de large

convient. Largeurs 56 ct 50

 

la pénurie de ces

 
 

  

L’Epicerie de Qualité
Nos épiceries, griee à leur qualité

et leurs bas prix attirent une armée
d’acheteurs à notre rayon de l’épi-
cerie. Si vous ne pouvez ver, tété-

Margarinne H. “A

Fives pour végétariens, la boîte. 25

 des affaires à votre ravon de la

chaussure, avee «es valeurs de
vette nature. Notre prix spécial,
la paire, 4.95.

—-Au rez-de-chaussée    
ou “Moxley. In Ji-

  

Palelots d’antomne

doublés et de belle

     

Te , nter. -
’ Bouquats spirituels—Révde Soaur Ste- d'augme + seh — > pi 5 Viandes en conserves de Clark, 4 ; '

ne craint pas de parler la langue| Bertuidie et ses élèves de l'école St-Tho- _ Ye Old English Tapis de pouves. Prix de 25 3 3.50 boîtes Co coupe avec jolis
: of sor nas d’Aquin, Hull: M. et Mme J. F, Boyle. Faites un dépôz et-nous vous ré- Binxelles. la verge. —Au troisi¢me >; collets et revers—

francaise, de défendre la religion M. et Mme Ex. Robillard, Mme Hervé Boyle. ’ Pâté de veau, de jambon, ‘de1angue. fn gis ou noir.
: le d ‘tout Mme J. B. L. Bénard. Mlle Simonne Pa- serverons n’importe quel article la boîte .. Lo. 25catholique, et de donner partou ; " J : Marqués pour mar- :trice. tous d'Ottawa; M. et Mme Henri Dal- d'ici à la veille de Noël. Pruneaux franro-américains, In H- li à 12.95.

le bon exemple. né. M. et Mme Gaspard Rochefort, Mlle ® . 95 ai ;
Rita Beaudry. M. O. P. Ledoux, Mlle Gra- a te - a y tee Bivre AR na,ni FS … oo — Au rez-de- 0

LA BONNE CAMARADERIE tia Lalonde, HuH. ® ® 9 iscuits au sods e paq ce ee chaussée

M. Pelletier, cx-président du

Cercle de Québée, est appelé en-
suite à parler de la bonne camara-
derie entre les membres de l’ A. C.
V. de C.
M. Pelletier coustate avec une

profonde consolation aue le voya-
geur catholique est l’honneur de
la maison qu'il représente, la joie

de sa famiile, l'honneur de l'Egli-
se et de la race.

11 v a toujours eu camaraderie

entre les voyageurs de commerce;
mais elle n’a pas toujours été dans
le passé ce qu’elle aurait dû être:
elle manquait d'idéal.
Le voyageur de commerce était

toujours bon garçon, gai luron,
pas assez gêné, souvent frondeur.
11 parlait fort et assaisonnait ses
paroles de gros mots et de jurons.
Le soir, il jouait aux cartes à
l'hôtel ou s’attablait à un comp-|
toir de buvette où il ne manquait

  

 

AU CHAMP D'HONNEUR
SERIEUSEMENT MALADES

 

Soldat T. Lonctte, Montréal;

dat D. Legault, Mont Rolland.

sol-

MORT DE BLESSURES

Soldat Napoléon Laviolette, fils de

M. D. Taviolette, 164 rue Montcalm,

Hull. P.Q.

Alexandre Allard, Milnikok, P.Q.:

Gaspard Allard, Shannonvale, N.-B.:

Philippe Girard, Camphelltown, N.-B.;
Orile Charland, Trois-Rivières, P.-Q.;

Joseph Chouinard, Chutes Montmo-

reney, P.Q.

BLESSES

Soldat Henri Deschambanit, Prin-

~e Albert Sask : soldat J. LeMaître,

Bonaventure, P.Q.; soldat A. Mi-

chaud, St-Léon, P.Q.
 

  

teaux d'automne et d'hiver. Bien
qu’il soit diffieile dans les cir-
constanves présentes de se pro-

10: urer la première qualité de broad-
4 cloth, noens sommes en mesure de
‘UNERAILLES IMPOSANTES fournir les excellentes valeurs

: suüiventes:

—Brondcloti, dans les nuances à

   

  

MORTS

Soldat J.-B. Verreault, Sherbroo-

ke; soldat A. Ruel, St-Vital, P.Q.

MANQUANT A L'APPEL

Soldat E. St-Germain, Winnipeg.

MALADE PARLES GAZ
Soldat Eugène Duguay, Sudbury,

Ont.
 

DECOUVERTE D'UN
PUISSANT EXPLOSIF |
 

M. C.-E. Soutum, l'agent commer-

cial du Canada en Norvège et au Da-

nemsik, a annoncé au département

du commerce ici qu’un ingénieur da-

‘nois vient de découvrir un nouvel ex-
plosif qui va surpasser en puissance

tout ce qui a été inventé jusqu'ici.

L'enventeur est nn nommé K.-W.

Bielsen, et travaille à l’usine “Si” près de Christiana.
+ am}wal ban i 2.

   

CHEZ LES OUVRIERS

 

(Dépêche de la Presse Canadienne.)

Winnipeg, 30. — Tous les délégués de

l’Ouest qui sont allés au Congrès des
Métiers et du Travail de Québec, sont

revenus mécontents à cause du peu de
considération que les délégués de l’Est

leur ont accordée,

Les délégués de l'Ouest se plaignent

que leurs résolutions ont été à peine

lues et que les représentants de l’Est,
plus nombreux les ont empêché de

parler. lis disent que leurs frais de
voyage coûteux sont de l'argent gas-

pillé.

M. R. B. Russell, représentant des

Ouvriers en Métaux, n dit que les on-

vriers fes quatre provinces de l'Ouest,

se réuniraient en convention pour dis-

cuter leurs intérêts.  

 

 

CASSELMAN
28 septembre.

Nous regrettons d'apprendre que M.

Jos. Gratton et M. O. Laurin ont ‘lt

subir une opération à l'hôpital de la

rue Water d'Ottawa. Nous leur sou-

haitons un prompt rétablissement à ‘a

santé.

Est-ce la grippe espagnole?—

Gardez-vous de faire entrer la trai-

tre rôdeuse parmi nous, et prenez dès

à présent les précautions possibles.

sans toutefois vous alarmer. On si-

gnaie une épidémie alarmante dans le

district de Québec, et espérons que

notre population en sera épargnée.

été invités à jouer à Metcalfe et à

Russell; ils sont revenus enchantés de

l'accueil qu'on leur a fait. Honneur

aux nôtres!

—M. Albert Lafièche, faisant partie

de la fanfare des Conscrits à Ottawa,

était en congé dans sa famille, cette

semaine.

—M. J. CC. Wasa, Inspecteur des

écoles, a fait sa visite à l'école du vil:

lage, cette semaine ; il s’est déclaré

entièrement satisfait du travail des

maîtresses et a fait un éloge spécial

de l’avancement de notre école. Lea

faits sont !à et, d'ailleurs, l'on n'a

qu'à constater que les élèves qui quit-

tent la classe igi. après avoir terminé

leur quatrième cours, passent avec le

plus grand succès les examens du be

cours, à Ottawa, dès l’année suivante.
La bonne préparation et l'excellente | —Les membres de la fanfare ont

meer pre

 

Véritables acco-
sions

Ces patelots va-
jent virtuellement
de trois à cing
dollars de plus que
ve que nous de-
n.andons. C’est
que nous les
avons acheté le
printemps dernier
ct que nous

école, les rendent aptes à faire le

travail du 5e cours dans une seule an-

née.

--Voici que nous entrons dans l'ad-

tomne qui est pleurard, qui déjh nous

mouilie et nous enfrissonne. L'autom-

ne est triste comme la vie, parce que

tour deux commencent et finissent

sans nous consulter et comm? si déjà

nous n'étions plus...

VILLAATTAQUE
Et Paso, Texas, 30.—On annonce

que Francisco Villa a attaqué Jimi.

nez (Chihuahua) avec une armée de

1,000 hommes.

ENBELGIQUE

Le Havre,“30—Lapartie la plus

tranquille — relativement — de toute

la région des côtes est celle de Heyst

 

 

 

formation qu’elles reçoivent en notre,à la frontière hollandaise.
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LA MESAVENTURE
D'UN MÉDECIN

Notre excellent député, le Dr JE.

Fontaine, a eu une mésaventure qu'il

n’a pas trouvée de son goût, hier mi-

di, alors qu'il visitait ses malades.

Tandis qu’il était au chevet d'un pa-

tient, un individu qui passait rue St-

Rédempteur, aperçut le magnifique

cheval et la voiture du praticien. Com-

me il venait de caresser un peu trop

1a dive bouteille et voyait tout en

rose, il lui prit fantaisie de se prome-

ner, au moins une fois dans sa vie,

dans l'équipage d'un médecin.

Quand le Dr Fontaine eut terminé

sa visite, cheval et voiture avaient

disparu comme par enchantement. II

porta plainte à la préfecture de po-

lice et nos meilleurs limiers se mirent

à la chasse à travers la ville et même

jusqu'à Aylmer. On finit par décou-

vrir le cheval ct la voiture et par ar-

gêter un nommé Fiemming, qui repo-

;
“

 

+
e

sait bien à l’aise chez lui. Le prévenu |

a prétendu ne se rappeler de rien.
‘8:

SOIREE INTIME

‘ Septembre, le 27, restera une date

inoubliable daus la mémoire de M.

.Victor Masson. Lo motif de cette réu-

pion consistait en la présentation

d’un joli cadeau au directeur du

camp “Mon Plaisir”, à l'occasion de

son départ prochain pour la vie mi-

litaire. M. Ranger Int d’une voix émo-

tionnaute une adresse de circonstance.

tandis que M. Jolicoeur fit la présen-

tation d'une jolie montre-bracelet au

nom des membres du “Camp Mon

Plaisir”.

“Puisses-tu dans ta nouvelle sphère

d'action”, ‘lisait M. Ranger, “mériter
de la patrie autant de gloire et d’ad-

miration par ta bravoure de soldat

que tu as inspiré l'estime et la bonne

entente d’amitié et de joie au cours de

nos jeux et entretiens au camp ‘‘Mon

Plaisir”. M. Masson remercia en ter-

‘mes choisis ses camarades pour la

marque d'estime dont on voulait bien

jui témoigner.

La soirée se passa agréablement.

Le chant et la musique furent de tout

premier ordre. Un succulent repas fut

servi au cours de la soirée pars Mme

et Miles Masson.

“ Btaient présents: MM. A. Lamarche,
O. Dubois, A. Ranger, O. Dalpé, H.

Charron, J. Jolicoeur, L. Raymond,

“F. Raymond, A. Courville, N. Gau-
thier, A. Lebrun, G. Durocher, F. Sé-

.guin, E. Rocheleau et J. B. Masson.
Tous se retirèrent tard dans la veil-

lée, apportant avec eux un doux sou-
‘Venir du plaisir de cette soirée inti-

mel: ainsi que la bonne et chaleureuss

ihospitaiité pour laquelle la ‘famille

Masson est bien reconnue.

à int

* BUREAUX D'INSCRIPTION

 La
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Ceux qui désirent alier à l'école du

EE

UNE LACUNE A COMBLER

Ceux qui sentent le besoin d’aug-

menter leur bagage de connaissances

trouveront le moyen de suppléar à

ve qui leur manque sous le rapport de

l'instruction en fréquentant l’école du

soir, dont on attend l'ouverture vers

la mi-octobre. Que tous s'inscrivent

cette semaine, jeunes gens aussi bien

qu'hommes d'âge mûr qui n’ont pas

eu le temps ni les moyens de faire de

bonnes et longues études quand ils

étaient enfants. Personne ne pourra

désormais prétendre qu’il n’a pas eu

de chance, puisque la plus belle occa-

sion se présente de compléter son ins-

truction et de combler la lacune d’au-

tant mieux que l'expérience de la vie

fait sentir à chacun ce qui lui impor-

te le plus d'acquérir. Or, les matières

que l'on enseignera sont spécialement

adaptées aux besoins des élèves et la

somme insignifiante requise pour l'ad-

mission (deux dollars) permet à tout

le monde de bénéficier de la faveur

inappréciable que les autorités of

frant généreusement au public.

Les écoles du soir, établies dans les

autres villes, ont fait un bien incaleu-

lable à tous ceux qui les ont fréquen-

tées et lour ont puissamment aidé à

remplir des fonctions dont les éloi-

gnait l'insuffisance de leur formation

première. '

Parmi les études souvent négligées.

soit par insouciance, soit pour toute

autre vause, il faut surtout mention-

ner l'anglais. Cette iangue est plus

nécessaire ici qu’en bien d'autres

villes, à cause du voisinage de la ca-

pitaïe, comme tout le monde le recon-

naît, Des professeurs distingués au-

tant que dévoués se chargeront de

I'enseigner à la perfection. L'ensei-

gnement de la comptabilité sera con-

fié à des mains expertes, au courant

des méthodes les plus claires et les

plus simples. Ce sera toute une révé-

lation, dit-on, et les élèves seront tel-

lement captivés par leurs études que

personne n'osera s'absenter une seule

fois durant les quelques mois d'ensei-

gnement. D'ailleurs, c'est un devoir

de profiter de pareils avantages et qui

ne saurait s'imposer au besoin des

sacrifices pour obtenir les bienfaits

d'une instruction solide et utile? En-

core une fois, que l’on s'inscrive cette

semaine. Déjà plus de cinquante ont

déjà rempli cettz formalité.

DES VEINARDS
Cercle Littéraire

 

Les membres du

sont vraiment des weinards, car ils

ont un nouveau chapelain aussi dé-

voué que distingué. Les directeurs du

Cercle ont déjà rendu visite à leur

chapelain et l'ont invité à la séance

qui aura lieu mercredi soir, à la salle

Laflèche. Ils ont “la joie plein le

coeur”, ce sont les propres expres-

sions qui leur sont venues spontané-

ment du coeur sur les lèvres, ct nous

trouvons qu’elles sont on ne peut plus

sincères, puisque lc nouveau chape-

lain est le R. P. Lajoie. Inutile de dire

  
 

 

 

 

 

LE DROIT OTTAWA, HUNDI, LE 30 SEPTEMBRE 1018

BAPTEMES

A Notre-Dame, le 27, baptême de Jo-

seph-Ferdinand-Roland, né mardi, fils

de Philippe Cadorette et de Marie

Louise Hédard. Parrain et marraine,

Ferdinand Proulx, des Trois-Rivières,

et son épous?, Suzanne Cudorette,

cousine de l'enfant.

Baptême de Joseph-Louis-Alfred

Raian, né jeudi, fils de Josenh Racan

dit Bastion et de Mary Maltais. Par-

rain et marraine, M. Louis Lespéran-

ce, de Wrightville et Lydia Maltais,

tante de l'enfant.

Le 28, baptême de Joseph-Andlr"-

Roland Laviolette, né le 22, fils d’E-

douard Laviolette et d'Audile Ranger.

Parrain et marraine, Aimé Laviolztte,

trère de l'enfant, et Fidélia Lavergne.»

Le Rév. Etienne Blanchin a admi-

niztré les trois baptêmes.

Hier, baptême de Marie-Rose-Fleu-

rang> Pelletier. née le même jour, fille

d'Ernest Pelletier, boucher et de Lydia

Proulx. Parrain et marraine, Arthur

Miron et son épouse, Almu Pelletier.

tante de l'enfant. Prêtre, le RP. Pelle

tier.

Baptême d'Agnès-Eugénie - Jacque-

line Dame, née vendredi, fille d'Ar-

mand Dame, empioyé civil, et d'Hugé-

nie Pharand. Parrain et marraine,

Philias Leroux, marchand, et Agnès

Cadieux, son épouse.

Baptême d'Alexandrine-Irène, née

samedi, fille d'IËdouard Desjardins,

ageut d'assurances et de Marie-Alice

Cutway. Parrain et marraine. Alexam-

dre Myre et Marie Cutway, tante de

l'enfant. !

Baptême de Joseph-Etienne-Roméo

Balisle, né jeudi, fils de Félix Bélisle,

ct de Virginie Wiss2ll. Parruin et mar-

raine, Roméo Pilon, de St-Rédempteur

ot Alma Proulx. Co

Le R. I. J. L.. Bergevin a adminis

tré ces trois derniers baptémes.

NE PASCONFONDRE
M. Lauréat St-Jean, No 14 St

Laurent, qui traviiille chez Jd’arker

Dry Cleaner, n’est pas le nommé St-

Jean qui a été, ces jours-ci, pris pour

vol de pantalons. M. Lauréat St-Jean

est avantageusement connu ici.

nn:

MARIAGE

Vendredi, M. Frangois-Xavier-E-

douard Stocker, fils d'Edouard Stocker

et de Julie Joly, à épousé à Notre:

Dame, Mille Marguerite Rozon, fille

d'Ovila Rozon et de Marguerit?

Stocker, de Cornwall. MM. Léo Mé-

nard et Emile Couture servaient de

témoins. Le R. P. Pelletier a donné la

bénédiction nuptiale.

DANS VOTRE AVANTAGE
Considérant les prix élevés des

viandes, nourriture indispensable à

la vie, je, Joseph Labelle, informe

nes nombreux clients qu'à partir du

ler octobre 1918 je ne ferai plus de

crédit et par ce moyen je vendrai

mes viandes à meilleur marché que

tout autre. Venez et jugez par vous-

mêmes,

JOSEPH LABELLE,

166 rue St-Rédempteur, Full.

phon: Queen 5662.

148 Bid. St-Joseph, Wrightville, Hull,

Téléphone: Queen 12311.
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FEU WILFRID LEMIEUX

Nous apprenons aveu regret. que M.
J.-Wiltrid Lemizux est décédé à Deau-

verville, comté de Beauce, chez son père.

M. Eusèbe O. Lemieux, sous-percep-

teur du revenu, d'une congesticu de

poumons, après deux jours de mula-

die seulement. I! n’était àg* que de

27 ans.

M. Letnieux étuit bien commu

Hull, où il avait demeuré “neque

mois l'hiver dernier, et, grace à “eu:
manières affables, il s'était cr'é un

bon cerclo d'amis et était devenu

membre de notre seviôté choraie . Il

nous avait quittés pour aller prendre

une charge de compiable dans une

compagnie d'amiante des Cantons de

l'Est.

Le d‘fnnt était le frère de M. J--

Odi'un Proulx, de la rue Notre-Dame.

Ses funérailles auront lieu mercredi

à Beaucoville.
 

NOUVEAU VICAIRE
— =mr

Nous appronous que le R. P. Stonis-
las Lajoie, O.M.I, vient d’être nom-

ms vicaire à la paroisse Notre-Dame.
——; g.-=-———-

LE SUFFRAGE FEMININ

Wilson adressera la parole au Sénat,

à 1 heure cet après-midi, à propos de

l'amendement fédéral sur le suffrage

féminin.

Les chefs du mouvement du suffra-

ge féminin comptaient sur l'influence

du président sur le Sénat pour faire

adopter la mesure. Le président de-

mandera au Sénat d'adopter la réso-

“ution comme mesure de guerre.
Cm me +0 gy 1

LE TIRAGE AU SORT DES
CONSCRITS AMERICAINS

Washington, 30. (Dépêche de la

Presse Canadienne). — Le président

Wilson à ausourd'hui commencé of-

ficlelement le tirage au sort des cons-

crits au nombre de 13,000,000 gui se

sont enregistrés dernièrement. Il a

tiré la première capsule qui conte-

vuit le numéro 323ms
rs DOeee

T:1 est le titré -e 1m magnifique

pièce de Cormon et Granger, qui sera

jouée au théâtre Odéon, de Hull, les

14, 15 et 16 octobre et à la salle Ste-

Anne, le 17 octobre. Sous la direction

de M. Wilfrid Sanche, nous ns dou

tons pas que cette pièce obtiendra un

frane succès et attire, comme par le

 

 Washington, 30. (Dépêche de Ia

Presse Assoclée). — Le président

et bon théatre, avec représcntations

ci-haut mentionnées. Le sujet de cette

pidce est très intéressant et agréable

à suivre du commencement à la fin.
C’est une oeuvre frémissante de vie,

contenant des scènes sentimentales,

de tendresse émotionnante, des scè-

nes gaies, de la comédie, un peu de

chant, enfin ce qu'il faut pour nous

faire passer une soirée des plus agréa-

bles.

Quant à l'interprétation, quil suf-

fise de jeter un coup d'oeil sur les

noms suivants pour assurer d'avance

un réel succès :M. Léonard Beaulne,

dans la partie comique est un présage

da rire et rire encore; M. W. Sanche

dans le rôle sentimental du père Mar-

tin; M. R. Dézie!l dans le jeune pre-

mier; M. E. Bédard dans le joyeux

étudiant, ainsi que MM.L. J. Barolet,

CASTORIA
Peur Bebes et Enfants

En Usace Depuis Au DELA De 30 ANS
Porte Teu- BATT

le 7

jours La
Signature de

 

minois qui n’en scut pas à leur dé-

but; Mesdemoiselles J. Racicot, M. J.

Lamarche, À. Laurin, A. Beaulieu, I.

Vachon et Y. Lalonde.

Le public, avide de bonnes ropré-

sentations thdâtrales ne devra js

manquer cette occaston d'aller voir

“Coeur de Père”, ct par là encourager

les cfforts que font nos artistes locaux

pour introduire le vrai bon théâtre.

La vente des billets ainsi que les M. Navion, A. Chéné, ete. Les rôles fé-

minins ont (té confiés à de gentils

—

SIROP DU
——

POUR LES

 

bébés et enfants. passé, une foule d'amateurs de beau

endroits où lss plans seront exposés

seront annoncés dans quelques jours.

DrFRED. DEMERS
ENFANTS

 

Employez-le toujours, car il est bien supérieur à tous les autres sirops
pour sommeil, dentition, contre coiiques et pour tous les bosoins des

En vente partout.

DEPOT: 309, RUE SAINT-DENIS, MONTREAL

f
r

 

 

 

Séries «ésassorties de complets
tes les tailles jusqu’à 37, mais 1
“Les uus ont -deux culottes. Tweeds et worsted uniformes
ou mélangés. Gris, bruit, noir et co
Norfolk ou Treueh, culotte bou
Régulier 12,50 le complet.

prix régulier de 22,50, Spécial, ma

tailles d habits d hommes. Tweed

Combinaisons

Stanfield
Combinaisons Staufield par cô-

tes, pour hommes — épaisseur 
  
   

  

Mardi 11 12 14 24 44 44 24 44 ee

Complets pour jeunes gens
Tailles 53 à 37. Tweeds et worsteds, l’antalon. Bruns et

gris. Veston avec reinture. Les meilleures valeurs aujour-
d’hui sur te marché, On ne peut les obtenir au

Culottes bouffantes
De confection américaine, pour

ravés. Tailles pour 9 à 17 ans, Régulier
2,25 la culotte. Spécial, mardi 1 22.

 

des chapeaux, manteaux

Mardi, le Jer d'octobre ot

peine.

çonnets
pour gareounets —tou-
10n dans chaque genre.

uleurs médianes. Veston
ffante. Bouton garnis.

Lo... 8.95

17.95rdi

OUS somines enchantds
notre magasin. 600 pieds de plus, c'est presque
unie demie fois l'étendue de notre ancien maga-

sin. Et l’aiménagement nouveau est tout une réve-

Intion, T1 y a maintenant place pour des foules deux fois

plus considérables et tout l’espace voulu pour l'essayage,

offrirons diverses séries de marchandises à prix
réduits, de rorte que votre visite en vaudra

mas918.90
Longs manteaux pour dames, en tweed et

drap de Whitney épais, les plus élégants mo-
dèles de New-York Patrous unis et quadriliés
microscopiques.
ture et manchettes larges, Grandes poches ap-
pliquées. Valeur régulière de

Epécial mardi...

D'AMELIORA TION
l'agrandissement dede

et autres  vétements. _ +

 

   

 

   
toute la semaine, NOUS WY oi

la A

Jrun, faon, gris. Cellet, cein-

718.50

Manteaux en
peluche

Manteaux en peluche de haut ton,

ceinture

garçons. Tirées de re-
s gris ct bruns, uuis et

°° 1.49 Mari .. 4.

  

  

genre anglais, marque Lister.
bon teint. Tissu très épais,

CE

genre. Doublés en satinette noire de
très bonne qualité.
sont longs. Rég. 45.00.

Noir

Collets,
nzinechettes  nouvean

mantewux

27.50
Ces

en taupe

les tailles. Rég. 40,00, Mardi .….

rente chapeaux en velours
CHOISIS DANS NOTRE COLLECTION

VARIEE

Nous avons spécialement choisi pour l'ocension
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Manteaux de velours
Manteaux en velours tout laine. Bonne qua-

lité de dy
pe ct vert. Collets et parements en pareil ou

ap américain, Brun, bourgogne, tau-

— large ceinture. Toutes

32.50
Bas pour dames

Bas en cachemire pour dames
Appropriés pour l’automne —

noirs, bruns, gris, Rég. 50. Spé-
cial mardi

.39ou 3 paires pour 1.00.

 
 

 

 

      
   

 
 
 
 

 

   

 

 

 

 

        
 

. ue c'est 1 4 5: - our l’automue. Tailles 34 à 46, AR . a. ;
foir, doivent s'inscrire cette semaine pres de pou tes mem .. Ll bonne valeur. Régulier 3,50 dans notre série de chapeaux a 9.00 et 10.00. 33 $

à l’un des bureaux suivants: credi afin de saluer Te pion de a signifie les meilleurs rs le complet. - 2 99 shapeaux pourJamesnc de sue teintà B f ;: . , 5a ] 1 ron. Les c eurs s : Hoir, pourpre, pris,
M. Emile Limoges, épicler, coin des |on Nouveau cha électriques CeeM0 faon. taupe, sable, ote. Tous des derniers modè. as pour enfants

rues St-Jacques et Hotel-de-Ville: Li- 0: Je Nous désirons que vous ve- les américains — formes grandes ot 5 95 , Bas épais pure laine, pour en- ;
brairfe Chatillon, 142 boulevard St- niez voir le nouveau fer élec- Manteaux pour petites. Spécial, mardi 1 110110 de fants. Très bonne valeur, ;Joseph; Couture et Frères, cordon|, SEPULTURES trique que nous avons spécia- enfants 9d'vintures 5 1-2 à 7 1-8, Rie #

niers, rue Principale, en face du bu- Vendredi, au cimetière de Notre-- lement dessiné pour vous. C'est * ® l'ointures & à 16. Réz. 1.00 ;
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Net la min droite sur le coeur. De| froide indifférence | -—Quelle absurdité! reprit T i
] ha n droite > coeur. 1 froide indifférence. Co Quelle absurdité! reprit To- XII —Mais cet homme n’est pas ungrâce ! ayez pitié de voire victime!| —Unde ces misérables à été ar-(nayrion; il est impossible que ma- LL © de ceux qui m'ont attaquée, dit

décidez de mon sort par un seul[rêté, reprit ce dernier lame se trouve en face de ce mi Le bout de l'oreille M on attaquee, dl
t Mad: Estelle ’ Py . ; or . 2° | En entrant dans le sal le v Estelle, qui depuis l'entrée du bri-

mot... Madame... ste ce... un —Arrêté! s'écria Tonavrion. serable, Je vais lui parler. . Cans te salon, le vo- gand l'examinait avec une sorte- Par - mot, je vous en supplie... je vous| <-Par qui? demanda la jeune{  —En quoi cette cutrevue est-el- leur hangs th rapide regard qe désappointement; ils avaient3 . | . ; . I. . 4 Ve avr ; + ‘ - : , :Charl le demande à genoux. Si vous femme. | le impossible? dit Estelle, dont la devantMine Crimdie1 poliment tous trois des barbes effroyablesavez encore la cruauté de vons| —Par *lenriosité et l'intérêt s'étai ; tevant Mme Caussade, et, se tour- ss 2 iearies ave ne foa cruauté de. on var moi. Là 2 te raidof 1 antares s'étaient sou- nant ensuite vors Sorvian, il lui —Voici celle de monsieur, dit
d LE. be: i as i Ca i ul à — ous ¢ 102 ole at. RD pri an evel es à 1 raee de von cont- désigna de l’ocil les do sti Ç Servian en tirant de sa poche la

- de - vos peaux veux Panun Tega Mme aussade, dont la phy siono-; paraître ‘levant elle un des bri- arrêtés à la ports 5 CORRESTIQUES barbe postiche,. [Fey > > 3 ) y oat. ’ . ue | axes 3 A your © No è +, « . . . .B d Aer e ce ( ( re qe [mie s adoucit aussitôf. ‘Ç ; gands qui lui avaient causé une si , ! Cet incident ‘inattendu rendit
ernar refuse de me dire... Estelle! unj —Oui, madame, dit Servian en, belle terreur. Mon père est sorti:| —Ces mesiseurs me semblent de plus vif encore l'intérêt qu'Estelleseul regard. Oh!... ; accompagnant ces paroles d'un, c’est moi, ne vous en déplaise, |*"OD. dit-il d'une voix mal assurée; prenait à cette scène_—Levez-vous done, monstenr.f regard qui acheva de lui obtenir, monsieur, qui suis ici le pouvoir, |J al l'habitude de he Jamais Tien] —Un déguisement! s’écria-t-el-

répondit tranquillement Mmejson nardon. CL (Ct je mevois pas pourquoi je me dire devant la livrée. Faites-moi|le; mais c'est donc un roman?U nj Caussade; n'entendez-vous pas| ~Et au lieu de venir à mon se- refuserais le petit plaisir de faire le plaisir de les renvoyer à l'anti-| Un vrai roman, madame, dit
qu'on vient? . | vours, repartit Estelle avee en- acte d’autorité en mandant cet chambre, Je ne suis pas un mal-lje brigand avec un sourire aima-

No-—31 se dit que le moment serait mal Avant que Tonayrion eût obéi. Jouement, vous vous êts amusé à homme devant mon tribunal. Qu’il faisant le moins du monde, je vous ble: le role que j'y joue ne s'an-5 alla porte du salon fut ouverte. et| poursuivre ces voleurs? vienne! Jure ; d'ailleurs, ne savez-vous pas| none pas, j'en conviens sous des_ , tly + _ ly ow »

* —Dois-je prendra pour moi cet-
te observation? dit Raoul en riant
d’un rire un peu forcé.
—Prenez-en la moitié.
—Pourquoi la moitié?
—Parce que vous êtes le second

en qui je remarqtfe ces contradie-
tions inexplicables.
—Le second.. c’est-à-dire qu’il

y a un premier; puis-je le connaî-
tre?
—C’est inutile, répondit Mme

Caussade en inclinant la tête d'un
air rêveur.
Tonayrion se mordit les mousta-

ches avec un certain dépit, puis il

  

choisi pour éprouver ou manifes-
ter de la jalousie, et il reprit sa pé-
roraison sentimentale au point
Précis où elle avait été interrom-
pue.
—Oui, madame, je vous aime,

dit-il en tirant de sa poitrine les
accents les plus pathétiques; la
passion que vous m'avez inspirée
à pris un degré d'ardeur et d'in-
tensité qui ne me permet plus de
vivre dans l'incertitude ; c'est que
je souffre trop, voyez-vous, dévoré
que je suis, nuit et jour, par les
flammes de cette torture si chère! Oh oui! je souffre trop, continua
lv beau Raoul les yeux au plafond

   

Servian parut. Un instant arrêté
sur le seuil, il examina d’un re-
gard perçant la contenance de la
Jeune femme et celle de son rival.
Le calme He l'un contrastait tel-
lement avec l'ébouriffement de
l'autre, qu’il se sentit rassuré
presqu'aussitôt qu'ému,
—Madame, dit-il en s'appro-

chant, à voir votre air serein, on
ne se douterait pas que vous ve-
nez d'échapper à un infâme guet-
apens,
—Gräce à monsieur, répondit

Estelle en désignant Raoul par un
regard qui s'arréta ensuite sar 
 

Servian avec une expression de

—Ils se sauvaient ; vous ne cour-
riez done plus aucun danger.

Vous avez amend ici
prisonnier?
—Oui, madame, et je viens voir

si vous êtes assez bien rêmise de
l'émotion que vous avez dû éprou-
ver, pour qu'il puisse étre, sans in-
convénient, amené en votre préseu-
ce.
—A quel propos cette confran-

tation? dit le bean Raoul d'un air
singulier.
—Cet homme demande instam-

ment à être conduit devant mada-
me, I est sûr qu'elle Tui accorde-

 votre ra sa grace.

  

—DMais, madame, objecta Tonay-
rion, ne craignez-vous pas que la
vue de ce coquin ne vous fasse
éprouver une émotiont...…
—Que pourrais-je craindre en-

fre vous et M. Servian? reprit la
Jenne veuve. Non, c'est décidé,
faites-le venir; j'ai toujours dési-
ré de voir en face un voleur, et
dans la forêt j'avais trop peur
pour bien voir.
Sanx égard pour l'opposition ma-

(nifestée par son rival, Servian sor-
tit «lu salon. où il revint un ins-
tant après suivi de l'homme en
“blouse, que gardaient à vue deux
‘domestiques,

 
-— —--.

  

qu'à vous seul vous valez au moins
six gendarmes?

Servian fit un signe aux domes-
tiques, qui sortirent du salon et en
fermèrent la porte.
Le voleur salua de nouveau Mme

Caussade d'un air d'assurance qui
vontrastait singulièrement avec
son costume ct sa condition présu-
mée.
—Madame, Ini dit-il, la manière

dont je me présente devant vous
est si extraordinaire que je dois
d'abord vous prier d'agréer mes
humbles excuses pour «ette viola- tion manifeste de tontes les lois

couleurs très avantageuses, mais
l'héroïne a tant d'attraits que j'o-
se attendre d'elle un peu d’indul-
gence. Il est impossible qu'on ne
soit pas bonne lorsqu'on est si
belle.
Mme Caussade regarda tour à

tour, d'un air émerveillé, ce voleur
au langage académique, Servian,
dont la physionomie annonçait une
application pénétrante, et Tonay-
rion, qui, malgré ses efforts pour
paraître impassible, semblait
éprouver une inquiétude inexpli-
cable, du décorum.
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Pitié, mon Dieu! c'est pour notre patrio _

Que nous prions aux pieds de vos autels,

Les bras liés et la face meurtrie

Elle a porté ses regards vers le Ciel...

¢

Ce sont là les mots vivants qui caractérisent bien notro chère patrie

canadienne à l’heure actuelle. Qui aurait pu dire il y à quelque temps que

nous aurious à demander au Souverain Maître des destinées de donner aux

nations en guerre le trésor inestimable de la paix. Oui, dire que nous au-

rons la paix que le jour où l’Europe la possèdera et pas avant. Il faut donc

à tout prix nous soumettre aux événements puisque ceux-ci ne veulent pas

se faire à nous. Dans tous nos malheurs, il ne nous reste qu'une seule et

unique chose, celle d'implorer de toutes nos forces, de supplier le Ciel de

mettre fin au grand cataclysme de l'heure actuelle, cataclysme qui a semé

bien des deuits, bien des souffrances, bien des pleurs, bien des gémissements.

En effet, il est inombrable le nombre des pauvres mamans qui pleurent la

mort prématurée de leurs fils, petits êtres chéris qu'elles out vus pertir

hélas!... pour ne plus revenir, Que d'épouscs également ont vu l'objet de

leur affection, de leur consolation, aller tomber victimes des cruelles balles.

Que d’enfants sont malheureux et ils le seront toujours car ils ont perdu

dans cette guerre le soutien de leur vic et de leur subsistance. Oui, c’est

tout un peuple de vivants qui pleure un peuple d’absents!

Les jeunes gens de l'A. C. J. C. comprnnent tout cla puisque déjà un

bon nombre d’entre eux nous ont quittés pour ciler combattre sur les champs

ensanglantés de la vieille Europe. Plusieurs d’entre eux out offert le sa-

crifice suprême afin de hâter le jour de la paix. Quand à ceux qui restent

eh bién, ils doivent mêler leur voix à celle de leurs frères pour demand-r à

Dieu la fin prochaine de l'immense tueric de l'heure présente. Voilà pour-

quoi les membres de l'A. C. J. C. ont eu, à l'occasion du premier vendredi

du mois l'heure sainte, heure qui a réuni dans la cathédrale uno grande

foule de parents qui sont venus prier pour leurs fils. Toute cette foule ne

faisait qu’une voix pour chanter:

Pieu notre Père

O Dieu Sauveur,
Faites cesser la guerre

Par votre Sacré-Cocur. ..

Il y out chapelet et procession du Saint-Sacrement dans l’église. L'os-

tensoir était porté par le chanoine Campean, curé de la basilique. Il était

assisté nar Monsieur l’abbé Martin de l‘Archevêché ainsi que monsieur l’av-

bé Clauds du Grand Séminaire.

Monsieur l’abbé Hébert, notre aumônier régional lut l'amende hono-

rable au Sacré-Coeur. Aussi il récita la belle prière pour la paix, composée

par Sa Suinteté le Pape Benoit XV.

‘Prenez pitié de tant de mères angoissées par le sort de leur fils:

“pitié de tant de familles, orphelines de leur chef; pit.é enfin de la “mal-

‘“Dbeureuse Lurope que menace une si vaste ruine!

“Inspirez Vous-méme aux gouvernants et aux peuples des conseils dod

‘‘Inspirez Vous-même aux gouvernants et aux peuples des conseils de

“douceur, résolvez les conflits qui déchiront les nations, faites ‘que les

“hommes se donnent de nouveau le baiser de paix, Vous qui, au prix de

“Votre Sang, les avez rendus frères.

‘Et comme, un jour, au cri suppliant de l’anôtre Pierre: sanvez-nous,

‘’ô Seigneur, nous périssons, Vous répondites avec pitié, en calmant la tem-

‘“‘pête de la mer: de même aujourd'hui à nos confiantes prières, répondez

“par le pardon, en rétablissant dans le mondeo bouleversé la tranquilité et

‘la’ paix. ,( "
¥ «vous aussi*o” Vierge “Frès Sainte, comme Vous le fîtes en d'aufres

“temps de terribles épreuves, aidez-nous, protégez-nous, sauvez-nous”.

Oui, c'est là notre voeu. Puisse-t-il se réaliser bientôt, c'est notre uni-

que désir.
F.-A. B.

(Cercle S.-C.)

P. 8. — Que tous les membres se fadsent un devoir d'assister à la prochaine p

Heure sainte qui aura lieu le premier vendredi du mois d'octobre. Nous

en reparlerons vers ce temps et nous espérons une assistance de jeunes gens

très nombreuse. Qu'on se le dise, et surtout qu'on s’y rende.

cette année à avancer toujours dans

la voie du progrès par la piété, l'étu-

de et l’action. Le camarade’ Ferdi-

nard Bernard a été maintenu dans sa

charge comme président; et Léopold

Juelnel remplira la charge de secré-

taire et de trésorier.

Il y a au programme des questions

‘rés intéressantes et il est à espérer

que tous les jeunes se feront un de-

soir d’honneur de se rendre à toutes

‘as réunions.

pe msn rermere

U CERCLE
DUHAMEL

Ottawa, 17 sept. 1918.

aË
nr

Séance du4 septembre

Notre première assemblée a été

consacrée à l’élection des nouveaux

officiers pour l’année 1918-19. M.

l'abbé Hébert, aumoénier-directeur

du cercle fut appelé comme président

d’élection; le camarade J.-A. Vaillan-

court comme secrétaire, et les cama- 10 =

rades Adélard Brisebois et Gérald

Thériaylt comme scrutateurs.

Secrétaire Pro-tem.

Le scrutig a donné le résultat sui-

vant:

Président (intérimaire):

Mallette.

Vice-président: Roméo Lefebvre.

Secrétairc-archiviste: Omer Lefeb-

vre.

Sec.-arch. adjoint—René Piffard.

Sec.-correspondant: Adélard Brise-

bois.
Sec.-corr. adjoint:

vre.

Bibliothécaire: Armand Renaud.

Notre auméônier, dans ses remal-

ques de fin de séance, félicita les nou-

veaux officiers et leur souhaita suc-

cès pour cette nouvelle année.

Omer LEFEBVRE,

William

J.-Bte. Lefeb

“ré: 7
-

Sec.-archiviste.

 

AVANT-GARDE .
DU SACRE-COEUR
Vendredi dernier, au sous-sol de

l'église, avait lieu la première réunion

officielle de notre groupe Avant-Gar-

de. Tous les membres ont répondu

avec empressement à l’appel du Di-

recteur et tous semblent bien décidés,
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Marc Marchessault

Ephrem Perras
Ernest Douaire

 

Toujours le
fanatisme !

Un journa! funatique de la Saskat-

‘hewan, le ‘‘Star’’ a commencé une mé

hante campagne en faceur de la sup-

ression des journau:: qui ne sont pas

le langue anglaise rn dehors de la pro-

vince de Québce.

D'après le ‘‘Star’’, ‘Québec a na-

‘urellement droit à su- journaux cana

licns-frauçais’*, mais 1l est regrettable
vue même des jouruaux de cette langue

oient pulliés en dehere de cette pro

vines.

Le ‘*Patriote’’ de l'Ouest s’empress”

le rappeler à ce ronfrère aux idées

juelque peu étroites que le français

ost une des langues officielles de ec

pays.

 

Cette vague de fanatisme est bien dr

nature à démontrer à ros compatriotes

en dehors de Québec tout l’encourage-
ment qu’ils doivent donner à leurs

journaux.

Propager, encourzger, et rendre flo-

rissantg les journaux de langue fran-

çaise, voilà la moilleure réponse que

L les nôtres puissent faire à ses ennemis
de notre influence de notre langue et
de notre foi.

Si l’on vent en cert#in milieu la sup-

pression de la press: française c’est

parcet que l'on s'est rendu compte
qu'elle est entre nos mains l’arme l'a

| plus efficace.

Nous ne nous laisserons pas déaarmer

dans aucune des parties de ce pays qui

est nôtre À plus d’une titre,

CANADIEN. ‘La liberté.)  
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Manifestations en
faveur de la poix

Les manifestations religieuses en

faveur de la paix, organisées par les

membres de l’A. C. J. C., de la région

d'Ottawa, ont commenc: le premier

vendr#li du mois do septembre à la

Basiliquo. M. l'abbô Hébert, aumônier

du comité régional et du Cercle Du-

hamel, avait bien voulu faire cetie

heure sainte.

Il y efit procession du T.-S.-Sacre-

ment, à la quelle présidait M. le cha-

noina Camepau; il était assisté da

MM. les abbëis Mariin et Glaude.

La bénédiction œu I.-S. Sacrement

clgturait cette licure.

Bénéliction de la salle

Duhamel ct d’une statue

Cceur.

Do la Basilique les mtmbres se ren-

dirent à la salle du Cercle Duhamel,

où devait avoir lieu la bénédiction de

notre salle et d’une statue du Sacré-

Coeur. Le président du ComitS Régio-

nal, M. Hector Ménard. s'était fait un

nlaisir de s'y rendre. La soirle se pas-

sa agréablement ct tous s’en ratour-

nèrent enchantés.

OMER LEFEBVRE,

Sec.-arch.

NOTES
Nos félicitations à M. Romulus Bean-

parlant, ancien élève de l’Université

d'Ottawa qui vientCire admis 4 l’é-

tude du droit à l’Université Laval, Nos

meilleurs voeux lui sont acquis ct nous

 

du Cercle

du Sacré-

 

 

sommes rssuûré qu'avant longtemps nous

nurons th nouveau défepseur de toutes

les bongs causes et sirtout celle de no-

‘re patie cagadicune

-— * # "tr

Comme vous le voyoz, ils y a plus «le

vie dars votre association. En effet, le

‘oin des Jeunes, que plusieurs rezret-

taient Lt disparition va exister comme

rar le passé. *'n von nombre ‘de nos

membres ainsi que leurs amis vont y;

donner la mun pour ea faire un sue

cès.

Donc, pour nous vuvourager, lisez et |

faites lire Ie Coin des Jeunes.

EE

Aver In saison froide, lon s’aperçoit

qu’il fait bon se réchauffer au scin de

uos rercles d'études et d'y passer des
heures agriables, recrutement de

souvenux membres bit son plein et

Le

+out ‘ait orévoir uno année fruciucuse

sous tous les rapporte.

« = x

La deznière discussion an Cercie Sa-

cré-Coeur sur la Enimeuse question des

Chevaliers de Coloiwl su point de vue

ses Canadiens-Érançais, à beaucoun con-

tribué à jeter de la Inmière sur ce sujet.

C’est lc cas de dire que ““du choc des

idées jaillit la lumière”, et la lumière

c'est In Vérité. Dour, il faut combattre

pour lu vérité. car c'est elle qui nous

délivrera. — Veritas liberavit vos,

x % =

Les nombreux amis du camarade

Mare Mnrehessault, notre ancien secre-

taire de l'Union Récionaie,

dront avec plaisir qu'il est actuelle

nent en congé chez ses parents à St-

Ours, P.Q. 11 viont «l’iviresser un mot

à un camarade du Corele Sacré-Coeur.

1! le prie de vouloir bisn Je rappeler au

souvenir des sions dans*la Capitale.

appren-

# « %

Egalement les amis de M. Louis Le-

bel, étudiant à l’Université d'Ottawa,

uprrendront éme ce dernier est actuel-

lement à Montréal. aux casernes de la

rue Peel. Il envoie an salut àtous:
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 EJonique Poumons
Dans toutes les maladies des
bronches et des poumons et leurs
convalescences, rien n’égale
l’usage réguher du VIN MORIN
Creso-Phates. Il aseptise 1cs
voies respiratoires et fournit à
l’organismel'énergie nécessaire
pour vaincre la maladie.

DR. ED. MORIN & CIE., Limitée
Québec, Canada.

   

     

  
    

  
  

:aumônier parfait.

 
 

À travers nos cercles

LAU CERCLE

 

LACORDAIRE
Le 18 septembre au soir avait lieu

la première assemblée rcgulière du

Cercle Lacordaire de PA. C J. C. Le

Cercle Lacordaire n'entend pas, cette

année, se laisser surpasser par aucun

des autres cercles de la région; il a

démontré qu'il ayait l'intention de

faire du bon travail en se conformant

en tout point au programme de l'A.

C. J. C.: “piété, ciuvo. action”.

A cette assemblée, eureut lieu les

‘lections annuelles. Voici le nouveau

Cenzeil pour l'année 1918-1919:

Aumônier-directeur, dv. Pore

L. Lumont, Q.P.

Président, camarade Joseph Goul:t.

Vice président, camarade J. Anatole

Drouin.

Secrétaire-archiviste, camarade Jos.

St-Germain.

Secrévaire-corres:spndant, camarade

Marius L. Gay.
Trésorier, camarade Ludger Latour.

Bibliithécaire, camarade F. ©. Ber-

niquez.

Conseiller, camarade Emery Lafleur.

Conseiller, camarade Jean Roy.

Après les élections présidées par le

Rév. Père P. Bérard, O.P., ex-aumô-

nier-directeur du Cercie, en visite au

couvent des Pères Dominicains, d’Ot-

tawa, le nouveau président, M. Jos.

Goulet, prend con fautouil et remer-

cie cordialement les camarades de

leur marque da confiance et d'estime;

M.

il leur en exprime-toute sa gratitude. |

!l se sent anxieux, lui qui n'a pas

l'expérience ‘des âmes pour la direc-

tion eïficats du Cercle, mais il comp

te sur les conseils et l’expcrience de

ses prédécesseurs pour faire revivre

te Cercle d'un vie nouvelle. Il sou-

haite la bienvenue au nouvel aumô-

nier-dirccteur, le Rév.’Père Dumont,
O.P., vicaire à l'église St-Jerm1-Bap-

tiste d'Ottawa, qui, entre parenthèses,

nromet beaucoup. Il a de la vie, du

zèle et de l'étoffc à faire un directeur-

Le, président ter-
mine son discours en nus promettant

qu'il sera avec nous de tout son coeur

et de toute son ame. Il est chaleureu-

coment applaudi.-
Le président demande ensuite an

Riv. Pare Leduc,” O.P.. sous-prieur du

couvent des Péres Dominiczins, que

is Cercie Lacordaire a la bonne for-

tunes de compter parmi ses membres

actifs de nous dire quelques mots, Il

nous dit qu'il est fler du résultat et de

I'acsistance de cz soir. Il salue les
cing nouveaux visiteütes à Trotre as-
evnblée. 11 faut'de toute nécessité

combler les vides creusés par la guer-

ro et les autres causes. Il leur de-

mande de devenir des membres actifs

et assidus du Cercle.

Puis les nouveaux oificiers, à tour

de rôle. y vont de leur petit discours

de remerciement.

L'aumônier-directeur, à son tour.

doit s’exécuter. C'est son début au

Cercle. Aussi, tout :e monde est heu-

reux de se retrouver parmi. les jeunes

de l'A. C. J. C.…. Il appartient à l'A. C.

J. C. depuis 1904 comme membre du

Cercle St-Augustin du collège de Lé-

vie et ex-trésorier du Comits Régio-

nal québacquois. Il Git en substance

que la vie dans un Cercle est chose

très importante. L'assemblée du 15

septembre est .un heureux présage. Il

y a de la vie au Cercle Lacordaire :

Vie présente, car il y a un grand

nombre de membres; vie d'espérance,

ct il souligne la présence de nombreux

aspirants. Il félicite les officiers élus

et remercie cordialement les membres

sortant de charge. I] formule une de-

mande: C’est que le Cercle Lacordaire

soit, cette année, le premier lu Con-

seil Régional. Il doit être le premier,
par la réalisation du programme de

l'Association: piété, étude, action; il

faut qu’il émerge comme un Cercle

modèle .I1 faut que le Cercle se dis-

tingue par sa piété; piété indivi

dueile de chacun de ses membres; pié-

étcollective, surtout à l'heure d’adora-

tion fix“e par le Comité Régional le

premier vendredi du mois, le 4 octobre

prochain.F faut que la piété se mani-

nifeste par ln conduite exemplaire de

tous ses membres. Il faut aussi que

le Cercla se distingue par l’action

veut dire apostolat.

D'abord, apostolat pour le Cercle, en

lui reerutant de nouveaux membres;

apostolat pour la paroisse en imposant

er quelque sorte, les idles et esprit de
l'A. C. J. C, au milieu de la population,

ipostolat par la plume et par l’action.

It compte sur l’entier dévouement des

membres, comme cenx-ci peuvent comp-
ter sur le sien, 11 faudra assister régu-

lièrement à toutes les assemblées et

faire sa [art de travail. Le Cercle, alors,

fora parler de lui et par ses travaux et

par son idéal.
Le Rév. Père Bérard, à son tour, à

la demande du président, fous donne

quelques bons conseils. I nous recom.|

mande tout spécialement de mettre au

programme du Cercle la lecture du ‘‘Se-

meur'*, l'organe officiel de l'Associa-

tion, tont rmprégné de l'esprit de l’A.

llonté arrêtée de duvenir LientôÉ des

seur de la Chevalerie,

J

C.J. C, très bien rédigé et représen-

tant, en quelque sorte, un mouvement

intellectuel remarquable: la leeturo de

journaux conune le *“Droit’’ et le ‘‘ De-

voir”'. Il remarque, en passant, que les

plus vieux membres du Cereles, les fon-

dateurs, sont tous présents. Ce sont

cux, dit-ils, qui sont les plus fidèles aux

assemblées. Ce qui donne la vie à l’A.

C. J. C, c’est la présence des anciens.

Les aspirants significnt tous leur vo:

membres actifs!

Ln somme, cette première assemblée

fut une séance très remplie et tous les

wombres ont l’intention fermement ré-

soiue de se tenir au diapason de ce

“oir.

Jos. ST-GERMAIN.

Sec.-Archiviste.
21 septembre 191%

AU CERCLE
SACRE-COEUR
Une question très importante était

au programme de la réunion du cer-

sle, mercredi, le 11 septembre. La

salle des réunions, pourtant habituée

aux Causeries sérieuses, semblait*° re”

vêtue d’un aspect plus sévère deyan:

une telle discussion. On pouvait voir,

sur la physionomie des avocats, à leur

arrivée, que la veillée serait intéres-

sante et que le côté victoirieux n’en

serait quitte qu'après une longue dis-

cussion. ‘‘Est-il avantageux pour les

Canadien français de s’enrôler sous

la bannière des Chevaliers de Co-

lomb?'” Question importante qui, de

puis quelque temps a suscité bien des

commentaires

M. A.-E, Cadieux sest fait le défen-

ll a parlé avec

conviction de l'importance qu’il y

avait, de nos jours, à grouper les ca-

tholiques afin de faire contre-poids

aux soctétés protestantes. Les Che-

valiers de Colomb sont des catholi-

ques, dit-il, aidons-les à combattre

l’erreur et à défondre notre foi.

M. Ludger Thibault, avocat de la

négative, a réfuté l'argumentation

de l'avocat Cudieux en faisant ça :hè-

se en faveur de nos sociétés nationa-

les. Durant la riposte qui fut tres

orageuse, le défenseur de la Chova-

lerie fut asszilli d'une avalanche de

questions qui aurait certainement em-

barrassé le Chevalier des Chevaliers.

Les juges du débat accordérent la

palme de la victoire à l’avocat Thi-

bault. !

On proposa ensuite l’'ajournement.

 

Pnuil. THIBAULT, secrétaire.

 "0.

UN CAS DE MISERE

Docteur.—Votre santé est pas mal

lélabrée; vous êtes dans un triste

état. De quoi souffrez-vous?

Malade.—J’ai de la peine à avaler.

Docteur— Ca provient-il d’uns

obstruction naturelle dans la gorge?

  

 

ADRESSES DE
NOS CERCLES

Comité Régional, Casier pos-
tal 803; Cercle Duhamel, 249

Dalhousie; Cercle Lacordaire,

Cercle Brébeuf,

Cercle Sacré-

Cceur, 600 Cumbezlnnd; Cercle

de Mazencd, 155 Drummond;

Cercie St-Charles, Clarkstown;

Corcle St-Rédempteur, 123 St-

Laurent, Hull

93 Lmpress;

Salle Ste-Anne;

LES PRISONNIERS
DE L'ENTENTE

ACCLAMES A GAND

 

Voici, d’après la relation du corres-

pondant H. de la frontière belge,

comment “De Telegraat” (19 juillet

1918) édition du soir, rapporte T'in-

cident qu s'est produit récemment à

aGnd, à l’occasion de l’arrivée de

prisonniers de guerre.

“A l’arrivée d’un groupe impor

tant de captifs, une manifestation de

civils se- produisit. Tout à coup, la

place devant la gare résonna des cris

répétés de: ‘Vive l'Angleterre! Vive

lg France!” et sous l'impression dus

récents événements d'Italie, on enten-
dit aussi plus particulièrement: ‘Vi-

ve l’Italie!”

‘“C’était la voix du peuple oppri-
mé, qui vit depuis si longtemps dans

l’attente. C’était la voix de la Flan-

dre et la réponse aux manigances cl-

lemandes et ‘‘aktivistes’’. Naturel-

lement les soldats allemands chargé-

rent la foule et procédèrent à l’arres-

tation de plusieurs citoyens et ci-

*oyennes de la ville; d'autres furent

malmenés.

“Plus loin, sur la route, le peuple

apporta du pain aux prisonniers affa-

més et leur donna de l’argent.

‘Et voilà encore une retentissante

réponse à la campagne mense en

Yelgique, par l’Allemagne, contre les

Alliés et en purticulier contre l’An-
gleterre.”

 

VETERINAIRES AU FRONT
 

Officier. Soldat Williams,

donné la poudre à la jument?

Soldat—Oui, mon

elle ne l'a pas avalée.

Officier—Comment ca? Je t'ai dit

de mettre la poudre dans un tube de

verre et de la lui souffler dans la

gorge; pourquoi ne l'as-tu pas fait ?

Soldat.—Je l'ai fait, capitaine, mais

‘a jument a sou!fl: avant moi,

as-tu

capitaine, mais

ore .

UNCITOVEN—=/
DE PORTLAND GAGNE"

J4HIVRES
IL POUVAIT A PEINE TRAVAIL

LER AVANT DE FAIRE USAGE
?
os

 

DU TANLAC.
x

 

“Quand j'ai commencé à faire usage

du Tan!ac, j'étais si faible que je pou-

vais à peine exécuter un travail quel-

conque, et non seulement ce merveil-

jeux remède m'a transformé, mais il
m'a fait engraissor de vingt-quatre li-

vres”. Telie est la déclaration que fai-

sait l'autre jour Charies E. Shaffer,

employé de la compagnie Grand Smith-

Porter Ship Building et demeurant à

503 rue Charleston, Portland, Ore.

“Il y a un peu plus d'un an, je souf-

frais d’'uns mauvaise attaquo.do grip-

se qui me déprimait au point que j'é-

tais devenu presque impotert. Je par-

dais l'appétit et le peu Aue: jeparve-

nais à manger me sûrissait sur l’esto-

mac et l'oppreseait comme s'il efit

subi le poids d'une barre de plomb.

J'en étais torturé nuit et jour. Il ya

plusieurs semaines, je fus gravermgnt

atteint d'amygdalite qui, pendant dix
jours m'empêcha d'absorber une par-

celle de nourriture et a failli me rolé-

guer de ce monde. J'étais toujoursfes

tigué, épuist et toute énergie m'abañ-
donnait. La nuit, j'étais toujours ag

t* et ne faisais que me rouler, si biet

que je ne pouvais jamais jouir dung,

bonne nuit de repos. Et ce fut ainsi
pendant les trois ou quatre années

passées. Je me levais chaque matin)

aussi abattu que la veille. Je maigris

considérablement et devins si faible

et exténué que je dus cesser toutà-
fait de travailler.

“Ayant lu beaucoup c'éloges an su-

décidai d’en essayer une bouteille.

jet ¢u bien acecemp'i par Tanlac, j8

Je commençai à me remettre de cette

premièrs bouteille et pen à peu l’appé-

tit me revint. Je commençai à savou-

rer nies aliments et je puis maînte-

nant manger n’importe quoi sans in-

convénients.

“Trois heurcs aprés un copieux dé-

jeuner, je suis affamé comme un
loup et ma nourriture me reconstitue

merveilleusement. Je dors toute la
nuit comme uaz bidche et me lève le

matin frais et dispos. Je recouvre ra-

déjà décidai plusieurs de mes amis à

pidement mon ancienne Énergie et j'ai
cssaver le Tanlac, et je continue à lui

faire de la propagande”. Tanlac est en vente à Ottawa dans

les pharmacies de Allen et Cochräne
et T. Payment; à Hull, par A. R.

fra rley et anHull M2dical, Hall. une

 

 

 

ANGLE DD LA RUE ALB

cription sont do
pour cent des cours. 

OTTAWA HIGH SCHOOL

 

COURS DU

Les classes du soir, vours commercianx, pour l’année 1918-1919, ouvri-

ront LUNDI, LE 7 OCTCBRE.—Vours:—Tenuo des livres, Sténograpuie, Dac-
tylographic. — Toute personne fizrée d'iaû moins ]4 ans, demeurant en villa,

qui n'assiste pas à la classe aurant le jour, qui pos-ède déjà une instrurtion

suffisante pourra s'inscrire jusqu’à lundi, le 30 septembre. — Du 23 au 30

septembre, le Principal sera à son bureau de l’écoie de la rue AMert, tous

lex soirs de 7 à 9 heures, pour recevoir les applications. — Les frais d’ins-
$2.00 et ils seront remis à fous ceux cui assisteront. à 85

A. H. McDCUGALL, B.A., L.L.D., Principal.

ERT ET DE LA RUE BAY

SOIR

» 
 

 

 

CAGHETS du Malade.—Non, c'est dû à la

reté de la nourriture!
x

au pays. 
r Fred.

GUERISON EN 5 MINUTES DE TOUS MAUX DE TETE

ra- N'en acceptez aucun à moins que le nom ‘‘ Dr Fred, Memers’’ ne soit gravé

BE | we chaque cachet. Co sont les seuls vraiment bons, efficaces et inoffensifs.

EMERS

 

DEPOT: 10Q, RITE, SATNT.DENT], MONTPEAT.

 

Pendant 52 ans

‘

Votre appui est nécessaire

“La Main dans la Main”
| Tel fut le devise de B

L’ASSOCIATION CANADIENNE

DES VETERANS DE L’ARMEE-

ET DE LA MARINE

‘ : «

Les citoyens du Canada doivent travailier In main dun. la main si justice doit être

rendue à nes gars qui sont actuellement au front.

Cette association se prépare en ce mom! au graud jour oll nes seldats reviendront

'

Toutes les unités en entraînement dans les camps par fout le Canada sont accueillies

en frères dans cette association qui a des ra-nifications par tout l'empire ct participent

à tous les privilèges de sez membres.

. Nos quartiers-généraux à Ottawa sont des plus avantageux et ou peut en acquérir

la propriété pour un prix raisonnable. Il nos faut 50,000. Ferez-vous votre part?

UN GITE POUR LES VETERANS DE TOUTES LES GUERRES
Notre heureute campagnese continue toute cette semaine

ks ‘
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AU FRONT BELGE BOMBARDEMENT UNE SEMAINE RPERAISERÀ SES SUJETS

 

LES BELGES ONT PRIS DIXMUDEaads ré

 

Londres, 30 — On annonce officiellement la prise de Dixmude,

par les Belges. Ces derniers ont aussi pris Zarren, Studeuberg, Pass-

chendale, Moorslede, et une partie de Westroosebeke. Ce qui veut

DE METZ
| Amsterdam, 30 — Le- bombardement

par les Américains de la forteresse de

Metz tient en haleine le peuple alle-

mand, déclare un correspondant de la

“Rhenish Westphalien Gazette”, d'Es-

sen, qui visita Metz jeudi.

 

dire que les Belges ont avancé d’au
Après avoir repoussé une violente contre-attaque les Belges ont

pris les hauteurs de Terrcest et sur la fin de la journée ils étaient à

moins de deux milles de Roulers.

Les Belges ont fait plus de 6,000 prisonniers et se sont empare

d’une centaine de canons, et de beaucoup de matériel de guerre.

Havre, 30 — Dépêche de la Presse associée — Les armées beige et
anglaise ont défait les Allemands aujourd'hui dans un violent combat

moins 4 milles. Quand le bombardement commença
aux alentours ds la forteresse, les ha-

bitants de la ville crurent à nu nraid

aérien et se cachèrent dans leurs ca-

ves. Lorsque la vérité fut connue, plu-

sieurs personnes daissèrent la ville,

mais la plupart d’entre elles sont

maintenant de retour.

sur les hauteurs des Flandres et dans les positions de Messines et dans Cy

les positions de Messines-Wytschete, d'après un communiqué officiel

émis cette nuit par le bureau de gu

 

LA GRIPPE À NIAGARA

Niaara, 30. — Le nombre des morts

erre belge.
 

 
 

 

DESASTRE
30 — Dernière heure

 

Londres,
les communications allemandes en Belgique et en Flandres, particuliè-

rement sür la côte belge, sont menacées.

dans le camp polonais, par suite de la

grippe espagnole, est maintenant de

douze. On compte 155 «as à l'hôpital.
Le licut.-colonel Lohan, commandant

du camp polonais, dit que la situation

épidémique s’améliore et que le nom-

bre des patients qui quittent l’hôpital
est plus grand que ls vombre de ceux

IMMINENT.
— Roulers est en danger et toutes

 

BEL ACTE DE
— SAUVETAGE

‘Voici le texte de deux lettres re-

ques par Mme C. Savard, racontant

comment son mari a risqué sa vie au

front pour tenter d'arracher à la

mort son camarade, le soldat Taff:

19 Brookland Ice,

Pontnewyad

Mon. England.

Août 21, 1918.

Chère madame Savard,

Vous vous demandez sans doute qui

vous écrit. Je suis la femme d'un de

ceux qui ônt fait partie du même ba-

taillon que vitre mari. M. Savard a

essayé bravement de sauver mon ma-

Ti blessé. F l'a porté sur son dos une

certaine distance, mais mon mari est

mort avant d’avoir atteint le poste

de secours. M. Savard vous racontera

tout cela quand il reviendra, ce qui ne

sera pas long.

Je suis allée, hier, à Rocuampton,

pour voir votre mari et pour le re

mercier de ce qu’il avait fait pour

le mien.

J'espère que vous m'écrirez quelque-

fois, car j'aimerais à me tenir en

contact avec vous et avec votre mari.

et j'espère que votre mari prendra du

mieux et que Dieu vous le conserve  
teAEEE

: " ——

qui y sont admis.

ra longtemps. 0:

J'espère que vous et vos enfants BELLE SITUATION
êtes bien. Je me propose de retourner me

- Washington, 30.—Dans les mi-
en Canada, alors j'aurai sans doute

le plaisir de vous rencontrer. lieux officiels, la situation militaire

Bien sincèrement à vous, {est considérée comme entièrement sa-

MAY TUFF. |tisfalsante.

Angleterre, 25 août 1918.

Pte C. Savard,

87th Bn Can. Inf.

Canadian Canv. Hospital,

 

“a:

JOYEUX ANNIVERSAIRE

M. et Mme J.-P. Laurin ont été des

plus surpris en arrivant à la salle

Woodcote Park, Ste-Anne, hier soir, où ils avaient

Epson, England. _ [été invités à fêter le retour d’un jeu-
Ceci est pour certifier que le numê- ne conscrit ,de se trouver les héros

ro 144309-Pte C. Savard, était dans les d'une fête intime organisée à l’occa-

rangs de son bataillon jusqu'au 24e Sion du 15ème anniversaire de leur
jour d’avril 1918. A cette date, il a mariage.

été admis à l’hôpital, étant malade. | M. J.-P .Laurin, pris au dépourvu,
La cause de sa maladie est due à trouva des termes choisis pour ré-

un effort de la colonne vertébrale, ‘pondre aux souhaits de bonheuret de
causé en transportant un confrère 8rà- prospérité contenus dans l'adresse qui

vement blessé, de la première ligne de fut luc aux héros de la fête.
tranchées jusqu'à la rencontre des| Comme témoignage d’estime il re-
brancardiers. . [eurent comme cadeau une magnifi-

Il a droit à un bien grand crédit que lampe électrique et un joli pot à
et à des louanges pour son acte de fleurs en verre taillé de grande va-
courage, en essayant de sauver sal eur,

camarade. | M y eut chant, musique et décla-

Votre tout dévouc, mation. Ce n’est qu'aux petites heu-
H. D. ROLLAND, lieut. |res ce matin que tous se séparèrent

Late o.c. 11 Ploto:l. ‘enchantés de la fête et faisant des
87th Bn Can. lat voeux de longue vie et de prospérité

|

|

  

 
0 à M. et Mme Laurin.

New-Glascow, N.-E., 30.—La grève Tous garderont longtemps un pré-

des mineurs du district de Pictou est cieux souvenir de cette fête toute in-

terminée. | time. il

DE DESASTRES
L'ENNEMI A PERDU, LA SEMAI-

NE DERNIERE, PLUS DE 100,000

SOLDATS ET 1,000 CANONS.—

DES VICTOIRES SUR TOUS LES

FRONTS POUR LES ALLIES.

  

Londres, 30—La semaine dernière

a été la plus mouvementée de la guer-

re. Les Alliés ont avancé victorieuse-

ment sur presque tous les fronts.

Ils ont pris beaucoup ‘plus de 100,000

prisonniers, dont près de 40,000 furent

capturés dans leg trois derniers jours

de la semaine, sur le front, et 50,000

en Palestine. Ils ont aussi pris plus

de 900 canons.

On rapporte de nouveaux suc-

cès pour sir Douglas Haig. La ville

de Cambrai est maintenant à la por-

téé des canons anglais.

Ici, la principale ligne Hindenburg

a été enfoncée et les troupes alliées

sont en sûreté dans les tranchées al--

lemandes.

La bataille continue en faveur des

Alliés ,et les Allemands sont dans

une mêlée confuse près de retraiter.

Gouzeaucourt et Marcoing sont aux

mains des Alliés,

 :0:

LES BOLSHEVIKI VONT
PEUT-ETRE DETRUIRE

 

MOSCOU

Lomlres, 30. — (De la Presse Asso-

ciée.) — Si les Bolsheviki sont forcés

le partir de Moscou, ils vont tenter de

détruire et de faire un massacre gé-

néral des bourgeois, annonce Van Horst

dans une lettre au Tageblatt de Berlin.

L’écrivain allemand dit que les Bol-

sheviki ont placé dans les prineipaux

édifices publics tous Jos engins de des-

truction  imaginables. Les bourgeois
innocents et détenus comme hôtages

sont encore massacrés par milliers.

 

 

LE DIVORCE ET LES COURS

Régina, 30. — Son lionueur le juge

Taylor a rendu jugement dans la cause

de Walter S. Fletcher, qui demanda le
divoree d’avee sa fennne, Jeun Katho-
rine Fletcher.

Le dit jugement porte que la cour du
Saskatchewan n’a pus juridiction, et
que la juridietionde la cour eu matière
le divorce ot de questions matrimonia-
les n’est conféré ni à la Cour Suprême
des Territoires du Aord-Ouest ni à la
Cour Suprême du Saskatchewan.  

oBston, 30.—I1 y a 85,000 person-

nes malades de la grippe espagnole

dans le Massachusetts et la listes des

morts augmente toujours. Le com-

missaire d’hygiène de l’Etat, Kelly,

a télégraphié hier soir au médecin

général Blue du service d'hygiène pu-

blic, que la situation ‘‘se continue sé-

rieuse’’. Des centaines de docteurs

et de garde-malades livrent bataille

A la maladie, mais la dépêche du com-

missaire Kelley dit qu’il y a encore

‘‘un grand besoin de garde-malades et

de médecins, spécialement de médeg

cins”’.
 

LES COURS DE DROIT

Toronto, 30—Les cours de Droit

commencent aujourd’ui à Osgoode

Hall. Toutes les inscriptions n’ont

pas encore eu lieu, mais le nombre a

de beaucoup diminué à cause de la

loi du Service Militaire.
—
 10:

SOUS-MARIN FRANCAIS
COULE

Paris, 30.—Le sous-marin français

Circe a été coulé par un sous-marin

autrichien, le 20 septembre dernier.

L’ofticier en second est le seul survi-

vant. PW Qiwe

Londres, 30. (De la Presse asso-
ciée) —Suivant une dépèche d’Ams

terdam, l'Empereur Guillaume a, en-

voyé le télégramme suivant à la so-

ciété patriotique de Westphalie:

‘L'Allemagne est décidée à utiliser

toutes ses forces disponibles pour re-

pousser cette grosse offensive, et jus-

qu'à ce que la victoire couronne ses

efforts, et que la patrie soit en séeu-

rité pour toujours.

‘‘En songeant aux succès de ses va-

leureux enfants, et aux hommes de

génie qui les dirigent, l’Allemagne ne

peut se décourager.”

CLEMENCE DU
ROI FERDINAND

Amsterdam, 30. (Dépêche de lu Pres-

se Associée). — Le Roi Ferdinand de

Bulgarie, à la suggestion du cabinet,

a publié un ukase accordant le par-

don à M. Stambuliwsky, chef du par-

ti agraire bulgare, et l'ancien ministre

Ghenabief, chef du parti Stambeoffis-

te, daprès une dépêche de Sofia. Tous

leurs amis politiques qui avaient été

emprisonnés avec leurs chefs lors

de la déclartion de la guerre ont aue-

si recu leur pardon. L’ukase en ques-

tion rétablit les droits civils et politi-

ques ainsi que les mandats de ceu:

qui étaient députés au Parlement.

 

  

DOULEUR APRES
LES REPAS

cEruit-a-tires”Soulage les
Tortures de la Dyspepsie

Sr. Maxrin's, NB.

“Tai souffert de dyspepsiedeux ans.

J'avais des douleurs continuelles
après les repas, dans les reins et les

côtés et il me venait des goûts

amers, dans la bouche.

“Jai vainement essayé les méde- |

cing, mais dds que j'ai commencé à

prendre ‘Fruil-a-lives’ il y eu amélio-

ration, et c’est ce remède composé_

de jus de fruits qui m’a guérie, alors

que tous les autres n’ont eu aucun

effet”. Mpe Hopson MARSHEBANK,

50e la boîte, 6 pour $2.50, pour essai

25c, Chez tous les pharmaciens, ou

frais de poste payés chez Fruit-a-tives

Limited, Ottawa.
— A ——

LE ‘‘TIGRE’’ EST CONFIANT

Paris, 30. — M. Clémenceau se

montre plus heureux. que jamais, la

situation militaire lui causant la plus 
vive satisfaction. 4

 ps 

L’AVANT -GARDEANGLAISE

  

—_——

 
 

Un parti d'éclaireurs anglais s'avançant en Champagne a travers une forêt qui vient justement d’être

débarrassée des Allemands par notre artillerie. C’est la tâche qu'accomplirent les (troupes ca-

nadiennes dans la forêt de Bourlon, à la fin de la semaine dernière.

—— Photographie officielle unglaise.
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Chaussures pour fous a prix
defiant la concurrence

mesure de le savoir. Pour votre propre avantage, rappelez-vous ceci.

On ne peut vraiment battre nos prix nulle part. Les affaires considérables transigées a notre magasin sont une preuve absolue que vous achetez vos chaussures

ICI à bas prix défiant toute compétition. Les fabriques même ne peuvent aujourd’hui produire les mêmes marchandises au même coût, et nous sommes en
À PARTIR DE DEMAIN, 8.30 PRECISES, ET LES 4 JOURS SUIVANTS.
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bas.  Rn a Ailleurs c’est 9.00. ailleurs. 98 1.29
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 Bottines de
fantaisie
pour dames i

Pour cette semaine seule-

ment.

res et combinaisons de cou-

  

Dernier

appel,
Madames!

Bottines pour la mar-
, che, en brun où en noir,

Avec ecmelles en cuir ou

  

  
   

Bo*tines brunes, noi-

avec talons hauts ou

4,95
On  
 

:____—_ Pour les
  

   

  

dames

CAOUTCHOUCS POUR

DAMBS

Talons hauts ou bas.

 

difficiles

Une économie de
33 1-3 pour cent.

CAOUTCHOUCS POUR
HOMMES

Qualité supérienre.

Spécial
noires en veau OU

Bottines nouveauté,
tous des modèles nou- chevreau. Bonne durée
veaux et récents. N°’im-
porte quel genre que . \ fe l'an.
vous puissiez désirer. valant deux fois ar

- 6.45 gent. Vointures mini-

mes seulement.

1.95 
 

R
y

50 puires de bottines
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Pour les hommes élégants
Ne nons oubliez pas pour

chaussures d'automne.
leures valeurs que l'argent puisse
obtenir. Confortables, élégantes et
recommandables. Tous les modèles

que vous puis siez désirer.

®

Messieurs--
Si vous appréciez la

vraie économie, ne man-
quez pas de voir ces chaus-

sures brunes ou noires.
avee semelles en cuir

où en fibre.

4.95

vos
Les meil-

6.45
PRIS
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Economie }~-300 Tasses de Thé |

| délicieux et d’ardme

de Guerre ‘Acomrarable peuvent oooeasasisen :| s’infuser d’unc livre de Td. B. 3006 © LuDr J. LORENZO LAMY “4s -
Médecin-chirurgien

|
Heures de consultations: 8 à 4 pm

aJourasl quotidienoù hebdomadairepabfs ‘169. 8 ét 7à9p m ‘
e Syndicat d’ pi ,— me Ps | awa, ‘eagleGuorserstBanicisles Life 160, ST-PATRICE —  OrTAWA

bie POUR LES CULTIVATEURS LES PRIX DU GROS | Toephone™™ . ©. Rideau ois TL Rideau 7v0
Rideau 516

Télégraphes : —G. N. W.—0. P. R. DOCTEUR R. CREVRIER

PLUS DE FROMAGE ES VIANDES soupriésdr Specials ‘i . . J Les clients sont priés d’ordonner 1'inser- ": LES TOMATES L E | qui seul peut donner ce résultat sans sacrifier ton des vetites annonces, telles que naïssag- OHIBUEGIE ABDOMINALEERR la bonté d’une seule tasse con,mariages, décés, personuellement a 1'ad- 108 AVE ureau: 2 à 4 p.m.
a ri oo

Les tomates ont eu de la difficulté M. J.-A. Ruddick, commissaire de (Dépêche de lu Presse Canadienne.) ° paf insertiondepetites annonces pdrdonnée , NUE DALY — OTTAWA

"€ : à cause de la|la laiterie et de la réfrigération au p » ; s vais dans l’annuaire de ls ville ou dans l'index4 mdrir cette année, i cause de a are Be en a _ Toronto, 30. (De la Presse Cana Essayez-en cn Paquet 1 En Vente du téléphone sera refusbe Tél Rideau 849
température défavorable et des pluies

|

Canada, in que, dans une re P d@| dienne). — Les abattoirs Union ont . Les annonces ordonnées apres, 12.00 a.m. Dr GASTON MORIN
fréquentes. Comme résultat on re-|la situation fromagère, que le MIS" preeu aujourd'hui 323 wagons conte- . : ‘ lendeuranr Lewamediil fautcommander Les des hôpitaux de Ptrouve de grandes quantités de toma.|tère britannique des vivres a acheté.|nant 6,481 bestiaux, 345 veaux, 2,466 pour prouver nos avances Partout. annoncessvaut 21,00 am. . i Vienne et NonYon Londres, :| av l'entromise oy si Ne _ e pri oute petite annonce est peya- - .tes amoncelées dans les fenêtres afin par l'entremise de sa vommission des] pores et 2,466 moutons et agneaux. 1 dle à°Y'Admiuistration durant la vomaine 8 ités
quelles puissent vecevoir le pei de laitages, l'excédent entier du fromage} Le marché est passablement faible et comm ; reee la date de la pre: YEUX, ORE 8, NP3,GORGR
chaleur que donne à cette époque dejcanadien. le prix des bestiaux ont une tendance Our Coluler1prixdetoute auioe Consultations:—A Ottawa, 1 à § p.m,l'annéele soleil. Immédiatement avant la guerre, lig, 1a baisse. _ "MERE 176 BUR RIDEAU. TELEPHONE: K. 2804. |“biffros, los abréviations, chacus desmots vendent itonemire mater. 3 roduction du fromage au pays attej- bao 22 : - joints par un trait d'union, les signes. etc., lundi et jeudi. a 9 pm,Il faut que quelque chose se fasse p & par sr +" comme des mots eutiers iimmédiatement pour prendre soin de gnait sou point le plus faible depuis BESTIAUX— y ; * “Toute copie d'annonce est sujette d I'ap- 100, BUE RIDEAU — OTTAWA
ces tomutes qui n'ont pas maries se-| 1904, mals il est survenu une aue-{D'exportation, de ere~( rene rad'éparénerax clients d'avoir à Tél, Rideau 2908
lon l'habitude normale. Une des/mentation substantielle stimulée par choix. . ...$14.50 à $16.00 g s'occuper J un grandnombre de réponses ’ :: PR une | . nutiles faites aux ji es annouces insêrées “nieilleures méthodes employées pour [la hausse des prix au cours des trois] D'exportation, qualité IMPORTATEURS lans nos colonnes d de leur être utiles au- DOCTEUR J. T. COUPAL '
mâûrir les tomates consiste à envelop- dernières années. Par suite d'une secondaire $13.25 à $14.50 handel Olomnes Missi Chasublerle et trement, aonsechargers sur . Ohirurgien-dentiste ~

oll ; ans ‘ti ! :onservati lus Cicrges et chandelles — jets de piété pour Missions — s ! OLper chacune d’elles séparément dans|production et d'une conservation plus PAUREALN— Bronzes d'Eutise — Bijouteries Relisieuses — Fournitures Sculaires et veloppes etde lesleurremettre.Caservire 307, BUE DALHOUSIE — OTTAWA+ ot ; . “AL & J 8 A t er . q A
du papier et à les placer dans des accentuées, les exportations de fro- | de bureaux. réclame les réponues à nus bureaux, Pour (Appartements Gaulin)

, lépose dans une cham- Mmuge cunadien dépassulent de 37,- D'exportation. .39.75 à $10.50 || proûiter du même avantage, les clieuts demeu-boîtes qu'on dépose dans i Le De 1 her "oor: - =, raut en dehors de la ville devront défrayer Tél Rideau 758. Argent à prêt; :bre chaude Une autre méthode con- 000,000 de livres en 1917 les chiffres e bouc erie rer ont 0 8. HY - TT TT —"—"{"-"{"—"—"#"{>{_{}{-…-_-—-_-—_—--_—-_—-——————" les frais de poste en sjoutant dix suus au g
’ =— Zz ms prix régulier de l'unuonce.

© siste à suspendre le pied de toma- de 1914. . BESTIAUX— ue _ Co "ies éditeurs Le se tiennent responssbles ALFRED E. LUSSIER
lafond d'une partie chaude «le M. Ruddick continue: ‘Le rende- des erreurs que jusqu'd concurrence du coût AVOOAT, NOTAIRE PUBLIQ , *

tes au plafor ’ co , Manitoba et de l'Alberta |Pe boucherie, de ee. 1... » , 1a de J'aunonce contenant l'erreur. Commissaire: Ontario et Québes =
la ‘cave. Dans certaines conditions| ment du Manitoba et de € choix $11.00 à $12.00 ; Za Le pis Grand Bonheur d une Mère Les annonces de upissauces, de marlages, 9, RUE RIDa ; uvent [augmente et remplace ce qui autrefois ° ; PEL & ple. ‘ 1. , vu ; lu flunçuilles. de décès de services auniver- ) EAU — Edifice Mattheyeexceptionnells, ies tomates peuven . ali lui vient de l’«mour de son enfant : son plus ssires, nécrulogie, les avis et les annonces (Angle de ls; > ;| était expédié d'Ontario. La fabrica- De boucherie, qualité > : 4, louteuses doivent être signés d'un nom res gle de rue Mosgrove)marir graduellement jusqu'à la fin de[etd xp mario. La fabric secondaire . . $9.50 2 $10.50 Jy rand dovoirc’est de lui sauvegarder la santé et ponsable auivi de l'adreuse

l déembre. Un endroit sombre est pré- en du EE anest été ressusetr De boucherie, comz de poutager ous duulcurs. + desiiclo ® TAUX. Téléphone: Queen 240.
‘ature variant |tée en Colombie-Anglaise cette an- Tr _ ama cpujis plus d'un quart desiècle, les Mères Classe A.—On Comandé, à iouer, à vendre,férable. drecnet e va née. Cependant cette production mune. . ... $7.00 à $7.25 prudentes, sages donnent à leursenfantsle perdu, trouvé, empluis demandés, à échanger, AUGUSTE LEMIEUX, OR.à 65 . i

s € 2 VOR TOMATES dans les provinces de l'Ouest ne suf-| VaCHES » 9 . ° Comptant—Un son ’par mot chaque fois, (CI-devant du Barreau de Montréal.),SALEZ VC ns e % af . a ei ‘ “ REV Dix pour centd'escampte pour trois inser-
i a saler vos|fira pas a effecter de beaucoup la si- i J 5 i ig 3 TES alivin tions consécutives ou plus AVOCAT

Un bon moyen consiste à sa ve. tuation pendant quelques années à ve- De choix - -$8.50 à $10.50 Débité—Trois sous’par mot chaque fois. (pour Ontario et Québes.)tomates Le procédé est excessive- “ ! * ” Ç ; Qualité secondaire. .$7.25 à $8.50 U dle; imable d tous les cas d Cinquante pour cent d'escompte pour paie *4, : i es s. [Wir ,car la tendance est plutôt de faire = à ep ci remedelnestimabie dans tous des cas ue meut daus les six jours suivaus la dste de Agent en procédure de la C4 le et tout ce qui est néces € ; r ; ; : : 2 our Sument simple e 1 nN , i aint t Pour conserves . .55.25 à $6.00 dentition difficile, de coliques, de diarrhée, ‘a premiere insertion. préme, de la Cour de I'Echsaire est un baril étanche. On peut |du beurre. L’Ouest peut maintenan Laitières $75.00 à $130,00 de dysenterie, de choléra infantile, de Minimum de douse mots dans lea deux Et de la C e l’Echiquier
: lées SUbvenir à ses propres besoins enf ToC CCCcrt TS à manque de sommeil, etc. wo Tuux spéciaux pour contrats de six et © ‘a Commission des Chemimsse servir des tomates vertes salees seurre, refuser les grandes quantités “Springers’ |. . $90.00 A $140.00 ang > à. mois fournis sur demande. d'évé de fer, affaires parlementaires, dé

ë illi «| Deurre, refuser le à PS 5 = : “parte 95 ile - viasse B.—Avi ‘assemblées ou d'évé-pour faire des tomates bouillies, des i A la Nou. ren tn En Vente partout: 25 cents la bouteille aements prochains qui rapportent profit ou Partementales ,etc., etc,; : . qui venaient anciennement de la Nou-| 3MOUTONS— lé , ou
tomates farcies, de la salade et de: d édentl Le Les ous losquels on (demande un prix d'en NOTAIRE PUBLIO

- , xe ; eq 2 so . : ligne sedahoise,pâtés, des hachis aux tomates et au | Velle Zélande,me er un EXCÉCEN De bonne qualité ... $14.00 a $15.00 . . t . "Gianse C.—Nuissonces,  décon, mariages. Adresse télégraphique: “Otlem™,s. Les tomates vertes mises dans|J0Ur exportation... Béliers. .. … 58.00 à $11.00 S ro Gauvin C 1 G Jançailles, remerciements, messes de Te- ..
an solution de sel et de vinaigre sont| Les fromagers du Canada se trou- 1 P ; achets yauvin ie (formule Srdina-e):50sousInpre 30 rue Rideau. Ottawa, Ont

’ osture heureuse en‘ AGNEAUX— our le c I °
excellentes pour les salades et les aodeASitation exceptionnelle De b lit $16.75 4 $17.00 RHUME ontre ‘€ Leolsone D.Cartes professionnelles, gris Tél. Queen 503-504 Argent à préte

i ; eve. I'd ’ siti ’ -{ De bonne qualité ... $16.75 4 $17.0 l’affaires: 1 semaine, $1.50; 1 mois, $4.00;mayonnaises. Lorsque vous les enlève. T1800761aSLAC qu'on juge lo ; 0 MAL de TETE Eikiiol TIE BELCOURT, RITCHIE,
rez de la saumure les tomates seront) - ; * > a base de Gomme d'Epinette, CHEVRIER & LEDUO A, : fromage comme vivre essentielle pour| PORCS— de Cerisier Sauvage, de Soulagent rapidement Maux de ——
décolorées, mais d'excellentes quali- : ne ati 4 Enpraissé 519.50 à $19.75 Menthol et_d'Eucalyptol tête. Migraines, Névralgies, ON DEMANDE Avocats, Procureurs et a

ourrez les faire trempe l'armée en France et la population ci uiigrailsses ... $ +. id sta soulage et gut rit Rhumes, Sciatique et toutes les Douleurs. —_OIss notaires pour Ontario >tés et vous pou d heu vile du Royaume-Uni, et de notre po- __ ® Toux, Bronchites, etc. —_— e JEUNES GARCONS nvec recommandation.
dans oatopen sition favorable qnant aux moyens de VEAUX— ] Prix: 25 cts. la bouteille Prix: 25 cents Ja boite. |, Emploi de messugers. 5 adresser, Su Belcourt, Chevrier & I eue
ros avantdevo! 8 eS vous d'une| transport, par comparaison avec la De bonne qualité .. $17.25 à $18.25 MODISTES ,pxpérimentées mmméatistement, Avocats pour Québes

, - = ’ » $ es : .aire € deuxtiers de sel pour un gal. Nouvelle-Zélande et les autres sour- : 0: cieà casier12‘Le Droite 224« Bdifice Banque Nationale, Ottawa, Ont
ondre u. Ceci fera une solution à °* importantes d'approvisionnement. DES COUTURIERES à la machine. pour
on Dons emt de sel Pour une so Le ministère impérial des vivres com- LES ALIMENTS ouieetionner les pantalons. Donsgnges, Tél. Queen 3820. Service de coll ton
1X - C © ; » "or i = 5 ° ‘ ' ' : wongCe prend que pour assurer une pleine . Sons. Sky NOEL BEAUCHAMPnti sel et de vinaigre, em- . S$ udresser TES ; . B.C.

ployez oe quarts de tasse de vinai- nroduction il faut payer un hon prix. —_—— UNECOUTURIERE. S’udresser 73 sn AVOOAT ET PZOCUALUR L,

- : Ce sont là des traits encourageants de if me: a semai CARDEURS et fleurs. S'udresser Watehan
gre pour un gallon de la solution sa- la situation qui assurent l'excellen- Cequi fut remarduable. la semaine \EDEURS emi,“oes "25| 187, rue Principale — Hu, que

lée. cee des prix à l'avenir.” dernière sur le marché fe le pat UNEPERSONNE pour faireleménagetous
TOMATES VERTES FARCTES ol prix du fromaxe ACCOMPAGNE d'un amaoa nr on on onir Argent à prêter. Service de collection.

s Faites tremper des tomates verte: :0: forte demande. Le prix du beurre a pi pour un Ventavec quatre enfants. a
“ salées dans l'eau froide pendant deux aussi augmenté de 1 1-2c. Le marché âgés de 6 à 13 ans. d'adresserImmédiate Téléphone: Queen 6096
heures. Coupez une tranche mince est ferme dans toutes les autres Ii- ment uprts 2 deures à RTE HAPOLEON J. MARION LLB,
sur le dessus de chaque tomate. En PACIFIQUE gnes. UNE SEEVARTE jmmédintement,S'adres Avocat et Procureur.

i ser H7 rue Maisonneuve.Hull,__ 2253Jevez les graines et remplissez la ca- AVOINE — UNE SERVANTE, ouvrage général” N'adrer | 187 RUB PRINOIPALE — HULL, Qu
vité aveq yn mélunge de riz bout: CANADIEN Ouest canadien, No 3 .. ... 98 à 95 | or R. Picard, 10 rue Du tent:ioe Ta. - a

asuisonné avec de l'oignon. de poi- pe Extra No 1 pour alimentation, 97 1-2 UNE SERVANTE puor famille de trois. Q. 1180 Argent à prête
Ÿ vre et de pistaches rapées. Placez les ; à 98 B'udresser à 619StPatrice 2248 SEGUIN & ST-JACQUES.

tomates dans un vaisseau à cuire of MODIFICATIONS DANS LE SERVI- ’ UNE SERVANTETminédiatenivat. S'adres. AVOCATS ot NOTAIRES … *
ajoutez suffisamment de bouillon CE DES TRAINS FARINE — ONE SERVANTÉ,pan de lavageni.ropur-

anh . . 6 . “ae , ête 50 à 811.75 ago. B guges. S'udresser chez le no- Etude: 18, RUE RIDEAU — Ottpour presque les submerger. | Recou Nouvel étalon. .$11.50 à $11,75 ai Gylonsguge pue Principale, Hal (Bait ’ de la B Nort awa
vrez le väisseau et faites cuire dans AVOINE ROULEER Lu _ 295.3 ‘ce de ls Banque Nationale)

! ‘à ates tir al’ : ie = : SERVANTE générule pour famille sans en-1e fourneau jusqu'à ce que les tomates A partir du 30 sept. on observera an sacs de 90 livres .. 5.20 à 5.30 RVANTE pénérule pourfamille, aro. Téléphone Quesn 7088.

solent tendres. précisément l'horaire actuel pour le 2264 DR J.C ROUTHIER, oy æ.
PATE AUX TOMATES VERTES départ des trains, excepté comme MOULEE — UNESERVANTE. S'adresser 72 ruetui Médecin .

2 tasses de tomates vertes salées; | suit: — Son. . CL 11 100 37.95 ReLL 251 BLVD ron on

2-3 tasse de sirop; 2 cuillerées a ta- Le train quittant maintenant Ot-| “Petit son”. . . . . . . . . . 42.25 EMPLOI DEMANDE rerert tre =
ble de cornstarch; 2 cuillerées a ta tawa, gare centrale, à 10.00 a.m., le{ Moulée ... .. .. .. .... .. 68.00 HOMME demandeJTe

" ‘re: mi 1. + :
Za MEAN e : Kble de substitutau beurre: 1 cnîlle dimanche via Carleton Place, pour FOIN — feur de fournaises ou pour tout autre CARTES D'AFFAIRES

rée à thé d'écorce de citron rapé: “| smiths Falls, raccordant là avec le No 2.1 | 17.50 Quit ouvrage. wprks ses heures de travail
cuillerée à thé de jus de citron. Fat! train 19 . , Tr No 2, la tonne, an char. . . . . adresser : ilbrod. 224’ pour Belleville, Toronto,
tes tremper les tomates dans l'eau London, Détroit et Chicago, sera sup- FROMAGE —

pendant deux heures. Coupez-les en ; . Min rr à Vac hoi 99 19 à 2% A VENDES ELEVES DEMANDES‘ primé et remplacé par le train 552.1 De l’est, de choix. .22 12 à 2 STDRE DE POMMES. —Nous Terevions dumm

petits morceaux et faites cuire jus- d'Ottawa, gare centrale, 10.30 a.m. quelques jours un char de vrai cidre de Cours privés, anglais, frame
qu’à ce qu’elles soient tendres. Ajou- £ can ’ ; | , BEURRE — pommes. Envoyez votre commande à Inter cais, arithmétique, tenue ds Ie

: . QUI sera quotidien et cor espondra a De cromerie, de choix 48 à 48 1-2¢ national Bottling Works, North Cobalt vres. Prix modérés. Attentiontez To aut es ingrédients et fultes cr Kempton avec le train 19. , . 48 à $7.50pour Jari]de 10 gallons. $3.00 Tente spéciale aux élèves arrlérés, |
re le mélange jusqu'à ce qu'il soi Le train quittant maintenant [OEUFS — éo@s TSa ree au25 ‘ ¢ ¢ 4 * (Leghorn serrés). S'adresser 101 Lau 192 SI

; à wag. ater, pr . . Q.épals. Smith Falls à 3.45 pan, le dimanche Choisis ... 58 à 60 TE tow Tash) ce , près Bank. Tél. Q. 6851
"IS MURES 4 € 5 56 , vitrine (show © . cière.

TOMATES MU Rés et y raccordant avec le train 20 do) Stock No 1... 2200 51 NE eue J réservoir à l'huile. balance, cuisse enre “UNIVERSAL SHOE SHINE’Choisissez des tomates mûres dont Chicag Détroit, London, Toronto Stock No 2 49 EC a zistrene. S'adresser 4 J. Eug, Berthinume, 7
. z-les Hear, rot, ndon, ’ ; cc CUA — rue Talon. Hull. Tél. Queen 1830. 219-jno Toutes sortes de chapeaux de paille omla pelure nest pas brisée et mettez-les . ; =— - LL LL LL Len.i oo 7 let Belleville, circulant via Carleton . 500 DISQUES de phonographe, 7 ponces. panamas netioyés et modelés. Nous sei.dans une saumure. Suivez les direc ; POMMES DE TERRE ble face. val Ceulièrement 450 gnons également toute sortes de eba4: Place vers Ottawa, sera aussi retran- € i ; , double face. valant régulièr . peaux, n'importe quelle couleur.
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DECES DE MMEBARRETTE

elm

Mme OnésimeI Barrette, née Rosalie

Ethier, épouse da feu M. Onésime

Barrette, est décédée hier soir, à 11
heures et 30, à l'âge de 85 ans, après

une maladie d’une quinzaine de

jours. La paroisse de Ste-Anue perl

én Mme Barrette une de ses parois-
siennes les plus estimes. La défunto,
qui habitait la Capitale depuis 65 ans,

était bien connue par son zèle pour

les bonnes ouvres et sa charité en-

vers les pauvres. Elle était la mère

de l'aumônier de l'hôpital du Sacré-
Coëur, M. l'abbé A. Barretté, et du
curé J.-O. Barrette ,de l’Arizona.

PO |I

LA CAMPAGNE
DES VETERANS

Jusqu’à présent, la grande campu-

tne des Vétérans de l'Armée et de

la Marine a donné la somme de

$6,000. Cette campagne, comme on

sa le rappelle, est dans le but d’ache-

ter un ‘‘club-house’”’ nour nos vété-

tans. La campagne se poursulvra en-

core cette semaine.
:0°

POUR LA SIBERIE

Le général J.-H. Elmsley, qui com-

mandera les forces expéditionnaires

qui iront combattre en Sibérie, était

de passage à Ottawa aamedi, Il est

arrivé à New-York ces jours derniers,

et ll se met en route pour l’Ouest au-

jourd’hul. I commandait une bri

gade de la troisième division cana-

diénne en France, et plus tard, il fut

commandant à Bramshott, en Angle-

terre.
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LB GOUVERNEMENT REFUSE

On nous apprend que la demande

que les employés civHg,avaient faite

auprès du gouvernement pour obtenir

du charbon, en payant un certain

montant par mois, à été refusée. Le

Gouvernement ne pouvait entreppren-

dre de fournir le charbon à tous les

employés civils du service extérieur et

a décidé quil serait injuste s’il four-

nissait ceux qui demeurent à Ottawa.

:0:

DEDICAÜE D'UNE EGLISE

Dimanche avait lieu à South Os

goode, Ont, la dédicace de la nou

velle église St-Jean par Mgr Rou

thier. Il'y avait foule à cette cérémo-

file . Il y eut grand’messe célébrée

par Mgr Routhier. La chorale des

Chevaliers de Colomb fit les frais du

chant et de la musique. Le sermon

fut donnée par le R. P. Gorman, eu-

rd de Metcalfe, Ont. L'église était

magnifiguement décorée. Elle est
l'oèuyvre des architectes Milison et
Bûrgess. Après la cérémonie, 11 y
eut banquet au presbytère du curé
F:‘Corkery.

CONFERENCEDUN COLONEL

Le colonelRequin,quin,officier de la

lidison A Washington entre le gou-

véernement francais et le gouvernc-
metit américain et président du Ca-

binat Militaire des Hauts Commissai-

res francais aux Etats-Unis a fait

uhe très intéressante conférence de-

vant le Canadian Club, à un lunch
donné au Château Laurier, samedi.
Le sujet de sa conférence fut: “Les

bienfatts de la coopération générale

dans la guerre”. L’orateur recut

une ovation.

M. J.H. MARCHILDON
re DECEDE
_ M. J.-H. Marchildon, de Batiscan,
Québec, bien connu à Ottawa, est
mort la semaine dernière. Ses funé-
räilles ont eu lieu à Batiscan, samedi
dernier. II était bien connu dans le
onde de la navigation et était
agent de la Cie Steamship Co. Il était
lb frère de M. F.-A. Marchildon, de’
Montréal.

ORT’ARRET AU
PREMIER COIN

Les conducteurs et les wattmen de

la compagiie de tramways Ottawa

Blectric ne sont point en faveur de

l’arrêt des tramways au premier coin

d'uneintersection, et fl y aura une as-

semblée générale da tous les employés

da cette compagnie à cet effet, mardi

soir. Ce système, disent-lls, fut es-

sayé 1l y a une couple d'années, mais
ont dut retourner à ’ancienne métho-

de d'arrêt au second coin.

CREZ LES EMPLOYES CIVILS
La rencontre qui doit avoir lieu

entre la Fédération du Service Civil

et le Gouvernement, mardi, le 8 octo-
bre, soulève chez nos fonctionnaires

publics un enthousiasme bien mar-
quid. La demande d'un boni de
$350 sera soumise au gouvernement.

On espère que tous les ministres du

Cabinet seront présents à l’assemblée.

La Fédération est décidée à donner

tout le temps voulu au gouvernement

pour prendre une ligne de conduite,

mais elle ne démordra pas d’un iota

dans sa demande.

UNION DE BOULANGERS
Samedi soir, les boulangers et les

dôhfiseurs de la Capitale, à une as-
séemblée qui eut Heu A la salle
Queens, ont décidé de se grouper en

uhion. On a déjà fait une demande

pour obtenir une charte de l’organi-

sation internationale dont les quar-

tiers-généraux sont à Chicago. On a
élu.un président et un secrétaire, et

uhèe autre assemblée aura lieu samedi
prochain au méme endroit,
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des

que l'on emploie maintenant pour

Voliel 1a photographie disques

l'identification des tombeaux des

soldats anglais et américains qui

tombent au front de l’ouest. Ces

disques sont en émail de couleur

et inaltérables par Pair. Les noms

et la date sont inscrits sur des ta-

blettes qui y sont incluses.

 
LES GAINS ALLIES

Paris, 30.—Les troupes francaises,

anglaises, américuines et belges, dans

  
40,000 prisonniers et 300 canons.|

Depuis le 18 juillet, les Alliés

capturé 200,000 prisonniers, 3,000

canons, 20,000 mitrailleuses, et un

énorme butin Ceci ne comprend pas

les opérations en Macédoine et en Pa-

lestine.
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LE PRINCE ARTHUR
EN ANGLETERRE

Son Altesse Royale le prince Ar-

thur de Connaught et son état-major

son arrivés sains et saufs en Angle-

terre, d’après une dépêche reçue ici

aujourd’hui.

 

 

LE CONSULAT BELGE

Le Consul Général de Belgique an-
nonce que les bureaux du Consulat

Général ont été transférés au No 5 de

l'avenue Blackburn, à Ottawa.

GRANDE ASSEMBLEE
Les Dames“et les Demoiselle de la

Fédération des F. C.-F., section No-

tre-Dame, sont spécialement convo-

quées A unc grande assemblée qui

aura lien mercredi après-midi à ©

heures à la salle du cercle Duhamel,
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—ILA DEMANDE
   

D'ARMISTICE

 

LES DELEGUES DE LA BULGARIE SONT ARRIVES SAMEDI A

SALONIQUE — EN CONFERENCE AVEC LES CHEFS .AL-

LIES — LES BULGARES VEULENT LA PAIX.

 

(Dépêche de la Presse Associée)
Paris, 40 — Les délégues bulgares qui doivent discuter 'armistied }

et les conditions cle paix avec les gouvernements alliés sont arrivé:
à Salonique samedi. sa.

Ces délégués sont le général Lonkoff, commandant de la seconde
armée bulgare; M. Liapcheff, ministre des Finances, et M. Riadaff
ancien ministre dans le cabinet bulgare.

UNE PANIQUE À LA BOURSE

Amsterdam, 30 — Les banqguiers de cette ville ont été informés

aujourd'hui que la crise bulgare avait produit une panique à propos
de la bourse de Berlin, où un bon n

30 et plus.
ombre de fonds étaient baissés de

ve;sataès
J

DEMONSTRATIONS ANTLALLEMANDES
Paris, 30 — Des démonstraticms pacifistes et anti-allemandes,

qui eurent lieu à Sofia, ont pris un caractère sétieux depuis dimanche
dernie
communiqué reeu à Zurich.

On rapporte que les connnuniea

r; il y eut des troubles en face du palais royal mème, d’après nn

© cenatetle
tions entre Vienne et Sofia ont été

inferrompnes, alors que l’excitation dans Budapest était très grande.
Le consdes ministres australien a été averti. et les prineipaux chefs
politiques autrichiens sont arrivés à Vienne, dit-on.

ELLE CHANCE DE CODE SECRET

Amsterdam, 30 — Une dépêche deBerlin à la ‘‘Frankfort Zei
tung’” dit qu’on a jeté la base del ‘offre d’armistice bulgare d’après

les trois derniers jours, ont capturé des négociations antérieures avec l’Entente.
La dépêche ajoute que la Bulgarie n changé, il y a quelques se

férentes sources nous forcent de cr

cherche pas à

l’obtenir.

conférer avec l'état-major allié rel
pêche dit qu’apparemment ‘‘il a |
récents événements,

gence Reuter, venant de Salonique.
®n a fait observer que le fait d’

gation, M. Radoff, ex-membre du«

de faire des offres de paix.

excellent écrivain et un grand poli

ont ‘maines, son code de correspondance diplomatique secrète.

ILS DESIRENT VRAIMENT LA PAIX

Londres, 20 — Lies nouvelles de la Bulgarie, qui viennent de dif
oire que la Prusse des Balkans n:

se reposer quelque peu, mais qu’elle veut réellement l:
paix. Tout porte à croire qu’elle la veut sérieusement et qu’ellé dui

La prétention allemande que le premier ministre Malinof
agissait d’après sa propre responsabilité n’a aucun fondement.

UN AMERICAIN PARMI LES DELEGUES

Londres, 30 — Un télégramme de Berlin reçu lei par voie d
Copenhague dit qu’un Américain,
Unis, à Sofia, a accompagné les dé

chargé des affaires des Etats
légués bulgares à Salonique, pou
ativement à un armistice. La d:

ris une part très importante au

ETUDE DES CONDITIONS DE PAIX

T.ondres, 30 -— Des négociations sont entamées entre les délégur
| bulgares.et l’état-major allié à Salonique relativement aux condition
de l’armistice proposé par la Bulgarie, d’après une dépêche de l’a

admiettronfaite partie de la délé
‘abinet bulgare et ex-ministre hul

gare J Berne, prouve que le gouvernement bulgare est très désireuw
CM. Radoff est un des hommes les bl

habiles de la Bulgarie; e’est un diplomate def plus expérimentés, ui
tique.

  rue Dalhousie.

Plusieurs questions imporiantes se-

ront discutées entre autre celle des

moyens à prendre pour expédier des

cadeaux à nos soldats de la paroisse

qui sont en service actif.

LA SECRETAIRE

 

226-2 (Section N.-D.).
: a:

CHANGEMENTS
MINISTERIELS

La rumeur court que l’honorable

Dr Rel/d, ministre des Chemins de fer,

so tetirerait prochainement du Cabi-

net de sir Robert. On mentionne

comnie son successeur l’hon. Howard

Ferguson, du gonvernement d'Onta-

rio, qui représente le même comté

que le Dr Reid. Tl est aussi rumeur

que l’hon. Ogilvie Pringlé, sénateur,

se retirerait et serait remplacé par le

Dr Reid. ’

POUR “LE
FOYER”

“Bridge, 500, Euchre’’, sous le
distingué patronage de Lady
Taschereau et de Madame L.-P.
Prodeur, jeudi, le 10 octobre,
au sous-sol de l’églis&du Sacre-
Cosur.

 

 

L'Association Catholique Féminine,

alliée intime du ‘‘Foyer’”’ de Montréal,

s’occupe activement, sous la discrète

mais persévérante direction de Mlle

Laura Chartrand, d'ouvrir, dats la

paroisse du Sacré-Coeur, une maison

toute familiale pour les jeunes filles.

Ce sera ‘Le Foyer”!

Ce nom seul suffit pour ramener le

sourire aux lèvres et réchauffer le

coeur de plus d’une que la force des

circonstances a séparée de sa famille,

là-bas.

L’encouragement est général et,

sans plus tarder, voilà qu’on invite le

public à une ‘partie de cartes’, eh!

-Oul, Comme en famille?

Lady Taschereau et Madame L.-P.

Brodeur ont volontiers accepté le pa-

tronage de cette réunion et leur pré-

cieux concours est une promesse de

succès,

Les personnes, dames et messieurs,

qui atmeraient se grouper pour le

EE ——

 

L'ARMIS

Paris, 30.—

conditions des Alliés

cordé un armitisce. 

EST ACCORDE
 

[Dépêche dela Presse Asso- |

ciée] La Bulgarie a du se soumettre aux !

TICE

et ceux-ci lui ont ac-  
 

 

 

ECHO SOCIAL
M .et Mme I. Proulx, de Sault-Ste-

Marie, sont de retour d’une promena-

de de quinze jours à Wrightville

après avoir visité leurs parents et

amis. a

—L’hon. C.-C. Ballantyue, ministre

de la Marine, accompagné du sous-

ministre A .Johnson, est parti pour

un voyage d'inspection dans les pro-

vinces maritimes.

On annonce les fiahçailes de Mlle

Marie-Gabrielle, fille de M. E.-R. Fa-

ribeault, géologiste, à M. Charles-P.

Plaxton, avocat, du département de la

Justice.

—M. Maurice Goor, consul belge,

et Mme G oor, sont de retour dAyl-

mer où ils ont passé l'été.

—Sia Wilfrid Laurier passe deux

ou trois jours à Montréal.

—Mme Charles-A. Gauvreau, qui

‘était l'invitée de Lady Laurier, est

retournée chez elle à Montréal.

—M. Charles Gautier est de retour

d’un voyage à Montréal.

—A d'occasion du Cinquantenaire

du Convent de la Congrégation d'Ot-
tawa il y aura le mercredi, 2 octo-

bre, messe à 8 heures, chantée par
Son Eminence le Délégué Apostolique

et sermon par le R. P. Lejeune, O.M.

1., et Bénédiction du Tres Saint-Sacre-

ment, à 8 heures e scir avec sermon

par ie R. P. O'Connell, O.M.I. Les

anciennes élèves et les amies de

l'Institution sont cordialement invi-

tées.

 

 

  “bridge” ou le ‘‘500” voudront bien,

après avoir composé leur table, en

prévenir l’organisatrice, Mlle Louise

Sarault, Téléphone Rideau 883, ex-

cepté entre 7 h. 15 et 8 h. 16.

Les billets sont en vente à l’Asso-

ciation Catholique Féminine,

sous-sil de l’église du

le soir; chez M. Bastien, bsjousier, de

la rue Dalhotsne ,et chez MM. Serré-

Grenier, libraires, de la rue Rideau,
Un joli programme musical com-

plétera la soirée et les prix seront beaux et nombreux.

au,

Sacré-Coeur,'

 

LE ‘“ RENARD ”
DES BALKANS

(Dépêche de la Presse Associée.)

Amsterdam, 30 — Le roi
Ferdinand de Bulgarie a télé-
rraphié à l'Empereur Charles
1’Autriche, pour 1’assurer de
sa loyauté à la Quadruple
Entente, d’après la ‘‘Koue

 

UN DISCOURS
DE SIR WILFRID

Montréal, 30 — Devant une grande

foule remplissant le théâtre St-Denis

hier soir, Sir Wilfrid Laurier, parlant

de la guerre, donna son appui à l’idée

de la ligue des nations après la guer

re, mais affirma que ceci ne pouvait

jamais être un succès tant qu’une

grande nation voulait rester en de-

hors de ce mouvement. Cette nation:

déclara-t-H, était l’Allemagne, dans

laquelle il voyait très peu de change

ment de coeur depuis la période qui

précéda le commencement de la guer-

re.

Se déclarant lui-même un vieux pa

cifiste, sir Wilfrid dit que les nations

alliées re pouvalent entrer en pour

parlers avec les pouvoirs du centre

d’après les discours prononcés en Au-

triche et en Allemagne.
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$1.25 DE L'HEURE POUR
LES PLOMBIERS

 

 

 

Les négociations qui étaient en

voie depuis quelque temps ont résul-

té aujourd’hui en la signature d'un

nouveau contrat entre l'Association

des Maîtres Plombiers et l’Union Lo-
cale des employés plombiers. Cet

arrangement nouveau deviendra ef-

fectif le 1er octobre.

A cause de cet arrangement qui ac-

corde une augmentation aux em-

ployés le public devra payer mainte-
nant $1.25 de l’heure pour les servi-

ces des plombiers le public devra

payer maintenant $1.26 de l'heure!

pour les services des plnmbiers et!

des employés. On prétend qu'à ce

prix, le patron ne fait qu’un profit de

10 sous par heure.

LE LOUP PRECIEUX

New-York, 10.—Les belles peanx

de loup se sont vendues $29.50 hier 
Frie Presse''   
 

à la grande vente de fourrures. C'est

un record. -
> _

-
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LanousLe nouvel amvassadeur |
SE ==

 

 
de la VirginieDAVIES,

de l'Ouest, qui succède à M. M

Page, comme ambassadeur améri-

(sin à Ia cour d'Angleterre.

t JOIN W.

 

 

LE JOURNAL “LA
CROIX” SAISI

Montréal, 30 — Aglssant d'après ur

tandat du Secrétaire d'Etat, relati

ement à la censurz, le capitaine Car

wr, représentant le commissaire er

hef de la police a egaisi, sumedi, le

ureaux et l'imprimerie du journs

La Croix”, da Montr5al, édit! par M

os. Bégin.

l.e censeur en chef de da Presse

* colonel Chambers, a fait remarque

qe le censeur surveillait “La Croix

“puis le mois de septembre 1915, €

te depuis cette date ce journal a pt

iY des artidles faux et tendancieu

u suiet de I'Angieterre et des Al

“8, ainsi du gouvernement canadien

Aditcur de “La Croix” avait reg

‘'nsieurs avertissements, mais il n'e

vait pas fait do ras, et la saisie dv

urnal a en partie pour cause colts

rte de défi jeté uax autorités.

AUTRE APPEL
DE CONSCRITS

Toronto, 30 — Rien no sera dévidé

u sujet d’un autre appel pour de:

nnscrits, d'après la nouvelle loi dv

ervice Militaire. tant que le premier

"winistre Borden ne sera pas de rtour

e ses vacances. Le ministre de la Mi

ice Je major général Mewburn, fit

‘es déclarations samedi lors de son

sassage dans la ville. s’en allant chez

ui à Hamilton.

 

CONFERENCEDE
“ PAIX PROPOSE|

seeee ms

Amtserdam, 30 — La Chambre bas-

se du parlement autrichien a introduit

une proposition pour que les prési-

dents et les vice-présidents des parle-

ments neutres et belligérants soient

invités à se rencontrer pour dicuter

sans préjudice les bases de 1a paix.

Un message de Vienne dit que cette

proposition & été présentée par Herr

Neumann, député libéral. Pile donne-

rait pouvoir au président de la Cham-

bre des déput“s de présenter cette in-

vitation aux parlements belligérants

et neutres. La réunion des diplomates

aurait lieu dans un endroit adopté

par consentement des intéressés,

ILS QUITTENT
LA ROUMANIE

Paris, 30 — Les forces allemande

qui accupent la Roumanie ont com

nencé d’évacuer ce pays, vendredli.

l’après un communiqué reçu dans les

erc'ez politiques suisses. Une rumeur

ersistante en Suisse veut que le peu-

le roumain eat enTévolte
SE1

AVANCE SERBE
VERS USKUE

  

Londres, 30 -— D’aprés un rapport y

fficiel serbe, on bombarde les alen-

urs dde Uskub ,vers laquelle les

‘erbes avancent de Veles. Les Serbes

nt capturé importante chalne de

wicntaznes de Plachkovista, au sud

:e Kochana.

Le communiqué se lit comme suit:

Nos troupes ont fait des gains le 27

spternbre. Riles poursuivent l’enne

mi et ont pris la chaîne de montagnes

e Plachkovista et sont près de Cha

vero (à six milles de la frontière de

a Pulgarie) et de St-Nicolas. Les for-

‘es serbes sont maintenant au nonc

e Veles. Il y a de fortes attaque:

rès de Vskub. Les Serbes seuls, jus

‘Wa présent, ont capturé 160 canon:

t un nombre considérable de mortier:

t de mitrailleuses.

:0 :

TROP PARLER NUIT

Su. — Il ne fait pas hot

Toronto. La

sremière à rerevoir uue leçon du con-

 

 

Toronto,

Jamasser du charbon à

‘rôleur Chisholm, a été une femme qu’

123 ton

des de charbon et qui alla s’en vautes

nvait accumulé dans sn eave

Ÿ son voisin. Elle s'était procuré nouf

tonnes de charbon en question ‘d’un

importante maison d'affaires, et qua

tre d'un marehand de charbon. Lors

que le commissaire du combustible en-

tendit de la «hose, il ordonna

ou’on enlevat le charbon.

parler 
LA PAIXBULGARE

 

Lordres, 30 — De la Presse associée — Parlant au Guild Hail au

ourd’hui, M. Andrew Borar Law, chancelier de l’Echiquier, dit qu’u

1€ convention %

erminées à midi aujourd’hui.

été signée avec la Bulgarie et que les hostilités se son:

On s’attend à ce “ue la Turquic demande la paix d'ici à quelquer

teures. tes4 Hg4HAREYkd
 

LESALLIES VONT OCCUPERLA BULGARIE
Londres, 30 -— Dépêche de la Presse associée — Charevo, à l’est

de Veles et à six milles de la frontière de Bulgarie à été capturé pat
tes Serbes et la retraite des armées bulgares a été coupée, annonce le
communiqué officiel serbe. Plus de 7CO prisonniers ont été faits à
Charevo et 20 canons ont été capturés.

Au secteur de l’ouest, l'ennemi a essayé avec dix régiments, de dé-
fendre St-Nicolas, mais nos fortes
cette place.

attaques l'ont forcé à abandonner

Aad200tie LoPEEER

L'OCCUPATION DE LA BULGARIE

Les forces franco-serbes ont

Macédoine à l’est de Monastir.

vancèrent rapidement vers le nord,
allemande et bulgare.

La Bulgarie a été envahie

Brisant la ligne ennemie,
attaqué les germains-bulgares en

elles s’a-
faisant une trouée entre les armées

par les troupes anglaises au nord de
Salonique et le général francais d'Esperey a annoncé qu'il avait re-
eu des Bulgares la demande de suspendre les opérations militaires en
vue d'un armistice. Comme l'armistice a été accordé, il est probable
que la Bulgarie sera oceupée par les troupes de l’Entente avec l’assis-
tance du gouvernement bulgare.

UNE VICTOIRE DES SERBES

Londres, 30 — De la Presse associée — Dans une grosse bataille
autour de St-Nicolas, en Serbie, près de la frontière bulgare, à l’est

de Vesies, les Serbes ont forcé les
dépêche officielle serbe recue ici.

Bulgares à se retirer, d’après une

 

T.ys ct dépasseront Lille

 

Résuméde la Situation Militaire
Paris, 30 — De la Presse associée — Les obsarvatours les

moins optimistes font remarquer que les attaques d’hier ont
maraué le commencement de la phase décisive de la guerre.
Les Belzes sont près de Roulers ; les Anglais marchent vers la

; la ligne Siegfried est brisée à plu-
icurs endroits importants, spécialement à Cambrai et à St-
Quentin, dont la chute n’est plus qu’une question d'heures;
Le Catelet, pilier central du système Hindenberg, est dépassé;
lc général Mangin repousse l'ennemi au nord du Chemin des
Dames; le général Goursud est aux portes de Challerange, et
82 dirige vers Vouzières, qui est la clef des communications
des ennemis,par voie ferrée, de ce côté.
viennent de faire plus de 50,000 prisonniers.

 

De plus les Alliés   
  

lecture,

 

T'oronto, 30.— Le baromètre est
élevé dans la plus grande partie du

Dominion ,et le temps est beau et

frais dans toutes les provinces.

PRONOSTICS: — Bas du St-Lau-

rent et vallée de l’Ottawa: Vents lé--

gers, beau et frais aujourd'hui et de-

main.

DERNIER EFFORT
LE SALLEMANDS ENVOIENT KN

TOUT HATE DES RENFORTS

VERS LA BULGARIE. — LA SI-

TUATION EST CRITIQUE, DI-

SENT-ILS.

 

 

 

London, 30 — Les Allemands se di-
rigent en grand nombre vers la Bul-
garie. Ils passeront par Sofia pour
montrer à la population bulgare que
des troupes ont été envoyées à leur
secours, d'après une dépêche de Co-
penhague, citant le ‘Deutsche Tages

Zeitung”, de Berlin.

Vienne, 30 — Un rapport du Bu-
reau de Guerre, hier soir, annonca que
des troupes autrichiennes sont allées

srêter main-forte aux .Bulgares.

Paris, 30 — Le ministère des Affai-
res Iitrangérees, I'amiral von Hintze,

 déclaré, hier, au Reichstag qu’aussi-
¢t après avoir reçu des mauvaises

‘ouvelles du front de Macédoine, le
vaut commandant allemand a envoyé
mmédiatement des renforts en Bul-
garie.

GRAVE SITUATION.

“L'heure la plus sérieuse de l’Alle-
magne semble avoir sonnée, dit le
Lokal Anzeiger”, de Berlin, en discu-

‘ant la question bulgare”.

Le ‘Trankfirt Zeitung” dit: “Il est
nutile de gloser sur ces nouvelles, et
IOUS NE sommes pas certains si nous
levrions attacher de l'importance aux
entativesdissimulées de voiler la me-
1ace de sécession de la Bulgarie, ou
i nous devrions encore espérer”.

—-06;

VON HERTLING
 

 

Londres.à 30 — Le chancelier impé-

rial von Hertling a résigné, d’après

un mesage reçu de la Ifaie par Ja

Centrai News Agency. L'empereur

Guillaume, ajoute la dépêche, n’a pas
encore accepté cette résignation.

0:

JN FORCENE MENACE UN
PRETRE ET UN MEDECIN

Montréal, 30.—Toute

‘ion a été causée hier

‘ue Boyer, dans le nord, lorsqu'on

ipprit qu’un des vicaires de la pa-

roisse St-Edouard et un médecin, ap-

Lpelés auprès d’une malade, avaient
âté menacés de mort par le mari de

la malade. Cet irascible individu,

un nommé Willlam Barrett, un ca-

rabine chargée en mains, voulait tuer

toute personne qui rentrerait chez lui.

Comme sn femme était mourante,

:L que le Dr Goyette qui l'assistait
avait mandé le prêtre, le mari voulut

‘opposer par la violence A leur entrée

dans la maison.

Le lietenant Bélanger et agent

liessard du poste No 15 accoururent
at réussirent à désarmer le forcéné,
et à l’'amener au poste. :

Quelques instants après la femme
mourait, ainsi que le bébé à qui elle
venait de donner le jour.

Les deux cadavres ont été trans-

portés à la morgue pour enquête.

Cinq autres enfants qui étateht

dans la maison ont été recueillis par

des voisins charitables.

 

une sensa-

matin sur la

Steergreene * AY 3

DECES.

BARRETTE.—Mme Rosalie Ethier. épousa
de feu Onésime Barrette, décédée hier

soir. à l'âge do 85 ans. Funéruailles merecre-
di, à R heures, A l'église Ste-Anne. Départ
du artigo funébre, 318 rue Clarenco, à 7
i, >
Parents et amis sont priés d’ y assister

sans autre invitation. 226-

 

 

COURSDUSOIR
ECOLE GUIGUES "

Rue Murray. Î

  

OCTOBRE 1918 - MAI 1919

Les cours du soir, Nour l'année
1918-1919, s'ouvriront à l'Ecole
Guigues, rue Murray, mercredi,
le 2 octobre, à 7 h. 30 p.m.

Ces cours soront bilingues et
comprendront les sujets suivants:

littérature, grammaire,
ortographe, arithmétique et tenue
des livres en partie double. Si les
demandes sont en assez grand
nombre, on établira un cours de
sténographie et de dactylographie.

Les classes auront lieu tous les
lundis, mercredis et vendredis, de
7.30 à 9.50 heures.

Prix: $1.00 par mois, payable

224-5 d'avance. LE COMITE.

VEUT RESIGNER

 

 

 

 

             


